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PRE Ml ERE S OBSERFA TI 0N$ 

Présentées au Roy le z$. deVecembre 1680. 

IRE, 

Jé presente à Vostre Majesté la figure & ía situation de la-
Comete quiparoît présentement. Je commençayde voir sa 
queue le soir du zz

c
. de cemois, une heure U un quart aprés 

le coucher du Soleil. Elle sortoit desr nuages qui s'estendoient 
lè long de l'horison du costé d'Occident jusqu'à la hauteur de 

4. degrez, d'où elle s'élevoit obliquement
 5

 ayant la constel-

lation de l'Aigle ducosté du midy, & s'estendant vers la queuë^ 

du Cigne ; de forte qu'elle occupoit au dessus des nuages 

plus de 4o.degrez. Elle fuivoit le mouvement du Ciel vers l'Oc-

cident avec les mesines Estoiles, & se cachoit peu à peu dans.: 

les nuages. 
Le Ciel fust couvert depuis jusqu'au 16e. & s estant un 

peu éclaircy ce jour à 5. h. & demy du soir, je vis sortir des 

brouillards la queue de la Comete, qui avoit changé de situa-

tion parmy les Estoiles fixes ; car elle laissoit alors la luiíànte 

«de l'Aigle vers le Nord, &c passoit par l'aile meridionale du 

Cigne. 
Je n'aypû la voir toute entière qu'hier au soir. Je vis íà 

teste au dessus du genou d'Antinous, d'où fa queuë s'esten-

doit par la teste de l'Aigle, & passoit encore par l'aile du Ci-
gne mais plus vers le midy que le jour précédent. Toute fa 

^ueuë estoitde 48. degrez. -. & 



Je trouvay que la situation de sa teste estoit à peu prés la 
stiesine que celle de la Comete de Tannée 1577 , &• j'ay sujet de 

supposer qu'elle suivra lemesme chemin que celle-là, qui pas-

sa par la constellation d'Antinous, par le petit cheval , &: par 
le Pegase. 

J'ay des indices qui me font juger que la mesme Comete, 

aprés avoir parcouru un grand cercle, qui d'un costé s'appro-

che , & de l'autre s'éloigne de la Terre, peut paroître de nou-

veau aprés un grand nombre d'années. Si jamais la Comete de 

Ì'anij77 a dû retourner, c'est cette fois qu'on peut douter si ce 

n'est pas la melme. J'observeray si elle ne continue pas de faire 

son chemin par la mesme route que fit celle-là, comme je sup-

pose qu'elle doit faire. Et aprés les observations, j'en rendray 
compte à Vostre Majesté. 

N'ayant pû déterminer le lieu de la Comete qu'une feule fois, 

il me feroit impossible de dire maintenant à quelle distance elle 

est de la Terre. Celle de Tannée 1577 fut trouvée par Tycho 

Brahé, qui Tobferva exactement, beaucoup plus éloignée que 

la Lune. J'observeray aussi si celle-cy n'est pas plus basse ou plus 

haute , lors qu'elle demeurera long-temps fur Thorifon, & que 

j*auray la commodité de l'obferver à des hauteurs fort différen-

tes Tune de Tautre.J'eípere d'avoir cette commodité,parce que la 

Comete s'éloignera de jour en jour du Soleil vers TOrienr, 

& vers le Septentrion, & demeurera fur Thorifon une grande 

partie de la nuit. Je crois que tout le monde la verra encore com-

modément pendant un mois : & que les Astronomes la pour-

ront observer presque tout Thy ver. Voilà^ SIRE, les observa» 
Aionsque j'ay pû faire jusqu'à présent. 

DISCOURS 



D1SC0VRS SVK LA COMETE , FAIT A VACADEMIE 

Royale des Sciences k 4e. lan-vier. i6%i, 

N
Ous avons présentement une des plus belles, & plus-

grandes Comètes qui ayent jamais esté observées, & la-

plus propre pour nous instruire de ces rares, & extraordinai-

res phénomènes : Car il y a apparence qu'elle durera long-

temps , puisque les observations que nous en avons fait jus-

qu'à présent , nous font connoistre que son mouvement s'ac-

celerede jour à autre ; & par conséquent , selon nostre théo-

rie des Comètes , qu'elle n'est pas encore arrivée au milieu-

de fa course, ny à fa moindre distance de la Terre, Puisque: 

donc son mouvement a esté assez viste pour la faire sortir des-

rayons du Soleil -, qui la cachoient, estant maintenant plus viste,^ 

elle s'éloignera encore pour quelque temps du Soleil j de forte 

que l'on continuera de la voir le soir de plus en plus élevée furr 

Thorifon, & d'autant plus que son mouvement propre se fait 

par une ligne qui decline vers le Septentrion. 

Elle marche par un chemin qu'à Toccasion de la Comete de 

Tannée 1672 j'ay appelle Zodiaque des Comètes , parce que' 

j'avois déja fait reflexion qu'un grand nombre de celles qui-

ontesté observées avec exactitude, ont marché par cette rou-

te , ou tout proche
 ;

 ce qu'a fait auffi celle que nous vifmes 

pendant peu de jours l'an 1677, & particulièrement celle qui pa-

roît présentement , fuit assez précisément la ligne qui fut 

décrite par la Comete de Tannée 1577 observée par Tycho. Ce : 
que je n'ay pas hésité de predire à Sa Majesté, & à toute la 
Cour le 28". de Décembre immédiatement aprés la premiere 

observation que j'avois-. faitlejour précédent de la teste de cet-

te Comete, que je trouvay dans le mesme degré de longitude, 

& de latitude que Tycho trouva la sienne^ 

Celan'estoit pourtant pas suffisant pour déterminer sa route, 

fans Tidée des hypothèses que j'avois conceuës auparavant, af— 

fëzconformes à celle d'Apollonius Mindius cité par Seneque.,. 

ejue les Comètes ne font pas des corps si nouveaux qu'on les fup» 

B 



s 1 
ípose., quelles peuvent estre fort anciennes, &: avoir auparâ* 

vant parcouru une partie du Ciel si éloignée de la Terre , que 

.d'une si grande distance elles nous fussent imperceptibles •. qu'el-

les ont des mouvemens réglez par de-grands cercles fort excen-

triques à la Terre, à laquelle elles fe rendent visibles quand el-

les en approchent, &disparoisscnt à mesure qu'elles s'en éloi-

gnent , &: qu'enfin elles peuvent avoir une durée si longue, qu'el-

les peuvent retourner par la mesine route aprés une longue pé-

riode d'années : de forte qu'il se peut bien faire quelquefois 

que ce qui passe communément pour deux Comètes appa-

rues en divers temps , soit la mesme qui retourne plusieurs 

ibis, de la maniere qu'anciennement Phofphorus, & Hefpe-

rus, rjEstoille du matin & du soir, estoient censées deux dif-

férentes Planètes, jusqu'à ce que Pythagore eut montré que 

c'estoit la mesme Planète de Venus, qui tournant autour du 

Soleil avec une vitesse differente se fait voir tantost le ma-

tin avant son lever, tantost le soir aprés son coucher,. 

On ne doit pas néanmoins conclure delà qu'une Comete 

qui a esté veuë vers la fin du mois de Novembre dernier , 

avant le lever du Soleil en plusieurs endroits de l'Europe , soit 

la mesme que l'on voit présentement ; car ayant comparé en-

semble les observations qui m'en ont esté envoyées depuis peu, 

j'ay trouvé qu'elle marchoit par une route fort differente de cel-

le-cy ; &; fans supposer qu'elle estoit diverse de celle que nous 

observons présentement, je n'aurois pas pû faire la prédiction de 

son mouvement qui s'est vérifiée assez précisément par les ob-

servations suivantes. 
J'ay donc fait la mesme chose qu'auroit fait un ancien Astro-

nome, qui aprés avoir observé un lieu de Venus aprés fa sortie 

des rayons du Soleil , auroit marqué la route qu'elle devoit te-

nir en toute fa révolution , supposant que c'estoit la mesme 

Planète qui avoit esté observée auparavant, &: fçachant par 

les hypothèses fondées fur des observations précédentes la rou-« 

te qu'elle a accoûtumé de tenir. 

Or il n'y a rien qui confirme plus la bonté des hypothèses, 

que la vérification des prédictions fondées fur elles, &: c'eA 

Futilité principale que nous en pouvons tirer. II n'y a auíîì 

nenqui ait plus de force pour nous persuader de leur rnffíttê-h 



7 
quoy qu'un Astronome circonspect ne debite pas pour des vericez 

certaines les meilleures hypothèses y. mais feulement pour des 

voyes à la vérité, qu'on peut suivre avec quelque eíperance 

de rencontrer, lors qu'elles nous font deja découvrir de loin, 

des choses qu'on n'avoit pas coutume de voir que quand el-
les font arrivées. 

La nature des Comètes est encore fort cachée , & l'on ne 

sçauroit mieux la découvrir qu'en les comparant les unes avec 

les autres pour distinguer ce qu'elles ont de commun de ce qui 

est particulier à chacune : mais on ne sçauroit comparer que 

celles qui ont esté bien observées, & il n'y a que celles qui 

ont paru ce siécle , &T quelques-unes du siécle précédent qui 

ayent esté observées astez exactement, qui ne sont pas en grand 

nombre. Cependant les connoistances que nous avons acqui-

ses de ce si petit nombre que nous avons comparées, ne font pas 

méprisables, quoy qu'elles soient peu de chose en comparaison 

dece que nous souhaitterions de sçavoir ; Et la Postérité nous 

sçaura peut-estre bon gré des reflexions que nons aurons faites, ÔC 

des ouvertures que nous aurons données pour parvenir à une 

plus parfaite connoissance de ces Phénomènes. Voicy les obser-

vations que nous avons faites à l'Observatoire Royal
 3

 & 

celles qui m'ont esté cornrnuniquées par d'autres Astronomes, 

OBSER-



OBSERVATIONS. 

LE 2.2e. de Décembre 1680. à y. Heures &'un quart ayant en-

voyé voir íì le Ciel estoit découvert pour observer Jupiter,; 

on me rapporta que l'on voyoit une clarté extraordinaire , qui 

sembloit l'arc-en-ciel de la Lune, j'y accourus au ífi-tost , & je' 

reconnus que c'estoitla queuë d'une Comete qui sortoit des nua-

ges qui occupoient Thorifon du costé d'Occident jusqu'à la hau-

teur de 4. ou f. degrez. 

Elle estoit semblable à une portion d'arc-en-ciel , dont la 

convexité, qui estoit sensible, regardoitie midy, estant terminée-

de deux circonférences concentriques entr'elles. 

A y. h. 24- m. & demy son origine à la sortie des nuages 

estoit dans le mesme vertical que la luisante del'Aigle, élevé 

fur Thorifon de 4, degrez & demy. Elle s'élevoit obliquement-

déclinant de ce vertical vers le Septentrion, de forte qu el-

le avoit du costé du midy les trois de TAiglc , qui font 

en ligne droite, a autant de distance qu'elles íbnt éloignées-

entr'elles ; passoit par les Estoilles les plus Occidentales de la 

flèche, & s'addressoit vers la queuë du Cigne. Son extrémi-

té qui s'aísoibliífoit peu à peu estoit fort douteuse , se con-

fondant avec la partie de la voyede lait, &:tiroitsur la couleur 

d'un or pâle. Les nuages qui occupoient Thorifon s estant un 

peuabaiífez à y. heur. 26. min. la hauteur de son origine estoir 

de deux degrez , & la longueur de la queuë qui sortoit des 

nuages estoit de40. degrez. 

Quoyque cette queuë ne fut pas bien droite , il paroissoit 

pourtant qu'estant continuée fous Thorison,elle s'addreífoit vers 

le Soleil qui estoit alors au 2e. degré du Capricorne, ce qui fai-

soit connoistre que la teste de la Comete estant au deça du Soleil 

avoit de la latitude Septentrionale : mais on ne pouvoit pas 

déterminer dans cette ligne Tendrait où elle tomboit. 
T • 

Les jours qui suivirent furent nébuleux , ôc ne permirent pas 

devoir la .Comete ; mais à la fin du mois ayant marqué fur 

' <fe . le 



se globe la trace du mouvement de la Comete, & la li-

gne de la direction de la queuë, elles s'entrecoupoient au 

degré du Capricorne,, à 9. degrez de latitude boreale, ce qui 

est à peu prés le lieu de la Comete le soir du 22e. de Décembre 

Mons. H allei excellent Astronome de U Société Royale d'An-

gleterre, qui a estéprésent à la plupart de mes observations de U .A i'oif„
yail 

Comete , m'a depuis communiqué les observations faites par M\s™
e

d'^"ilt~ 
Flamsted Directeur de l'observatoire d'Angleterre ,. qui le mes-

me jour de 22 a 4. heur.- 40, min. vit la teste de la Comete â 

f. degrém. de Capricorne a. U latitude boreale de % degr.<2&m.. PJ- w je.j * ' 0.6. £fy-/ùm 

Il avoit déja veu la queue de la Comete le so
e

. & le zi
e

. un peu 

aprés le coucher du Soleil, & remarqué que le 20
e elle passoit au 

milieu de la Constellation de l'Aigle, & terminoit à trois Estoil-

les marquées par Bayer A., «, b & que le 21
 ;

. la queue s'éten--

doit jusqu'à l'extrémité de la fiche. 

Les 4. jours suivants, les nuages nous cachèrent la Comete,, 

mais j'ay appris de Gènes par des Lettres de M
1
', le Marquis de 

Salvago que le 24 . de Décembre on vit, la teste, qui (è couchoit une 

heure ou un peu plus aprés le Soleil } Oselle avoit une grande■ A 

que ite blancheaire ̂  avec un peu de couleur rouge , que la teste 

de la Comete estoit obscure , & trouble de la gros]eur de lupi-

terou plus, dans laquelle en voyoit une petite Estoille. Jgue la 

queue passoit sur l'Estoille la plus Septentrionale des trois luisan-

tes de ï'Aigle, é" par l'espace qui est entre le Dauphin & la poin-

te de la flèche , & s'estendati, plus loin vers la Fol air e on ju-

geoit que la longueur occupoit la 4?, partie d'un demy cerclé. : 

Le 2S*. au soir on vit. a.Gene s la Comete plus élevée dans sa< 
premiere apparition que le jour précédent , de forte qu'auff-tosi 

qu'elle parut elle estoit élevée fur l'horifon de 8. à ç. degrés. 

La queue passoit par les 3. de l'Aigle , & estoit aujfi large 

que la distance de deux du ces Estoilles , &. terminoit a la 

derniere des deux A'st ra le s du Cigne. Au milieu de la 

queue on voyoit comme un cordon obscur de lumiere inégale , qui 

fart âge cit sa largeur en deux depuis le commencement jusqu'à las n. 

Cette observation d'une ligne obscure qui partageoitla largeur 

de laComete en deux,a esté auíïì faite àMadrid où l'on jugea que 

c'étoitlombre du corps de la Comete , qui diminuoit la clarté 

de la qu-uë ,,comme fay appris par une relation venuë à M le 

Baron Rho.. C 
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ÚJïtlngi ^ mesme jour if de M
1
 Tlamsted ne pût voir que la queue qu'il 

titre. trouva de 4$. degrés. 

Ml. Galles a Avignon vit ce jour-là a,6 b la queue de la Comete 

'* ̂ sortir de l'Horisòn au\% degrés de distance du point du couchant vers 

le midy, & qu'elle paj/oit fur la luisante de l'Aigle que l'on voyoit 

a travers dansla jc. partie de fa largeur du collé du midy, & s'é-

tendoit jusqu'à la claire qui efl dans l'aile Australe du Cigne. il 

jugea fa longueur de 4j. degrés 

Le soir du z6 de Décembre estant au College deClermont 

avec le R. P. de Fontaney Professeur de Mathématique , on 

nous avertit que le Ciels'estoitdécouvert, &: qu'on voyoit la 

Comete ; & n'ayant pas trouvé un lieu assez élevé pour dé-

couvrir Thorifon , nous accourufmes à TObfervatoire , on 

nous trouvâmes Thorifon couvert de brouillards , d'où for-

toit la queuë de la Comete qui passoit par la constellation d'An-

tinous, & couvrant la plus Orientale.des trois qui font en ligne 

droite dans le cou de T Aigle, que Ton voyoit à travers , paf-

,soit justement au milieu entre les deux plus claires de l'aile 

Orientale du Cigne, & terminoit à la supérieure qui fait avec 

elles un triangle isoscele ; de forte que depuis le 22. elle s'estoit 

avancé plusieurs degrez vers TOricnt. II paromoit aussi que fa 

directionvenoit du Soleil, mais on ne pouvoit dans cette li-

gne déterminer le point où fa teste estoit placée. 

Mais aprés avoir trouvé fur la fin du mois la ligne du mou-

vement de la Comete, &: son rencontre avec la ligne de la queuë, 

je la trouvay par cette méthode en ce jour au 15 . degré du Ca-

pricorne &: à 18. degrez40. minutes de latitude boreale. 

u Jriem».
 v

 Le mefme j0lir 2Ó^ M"• Ga^ wi U Comete à l'horifon, mais 
a cause des vapeurs il ne peut pas bien dif inguer la teste. La lon-

gueur de la queue luysembla estre d'environ /7. degrés. 11 trouva 

qu'elle terminoit à la mefìne MstmUe que nous avons marqué ; & 

qu'elle passoit fur la plus Australe des trois qui f ont dans le cou de 

l'Aigle, dr que la plus luisante des trois estoit éloignée de la queue 

de la Comete de la moitié de fa largeur. 
Y 1 

Le 27'. de Décembre à y, heures du soir on commença 

d'apercevoir la blancheur de la queuë, qui fit auili-tostparoi-
tre la teste de la Comete. 

A y. heures n. minutes yi. secondes , la teste de la Co-

mete estoit élevée fur Thorifon de 10. degrez 34. minutes. 

«Sri 



A y. k" 14m. 29. sec. la Comete estoit élevée 9 degr. y'8.m, 

A y. heures u. min. 27. sec. la luisante de TAigle estoit 

élevée sur Thorifon 24. degrez 24. minutes. 

A y. heures %6- min. 40. sec. je pris la distance de Ve-

nus à la Comete, dont je ne fus pas trop content à cause de 

la foule des gens qui survinrent, pendant que je la prenois. Je 

n'eus pas le temps de la vérifier avant qu'elle fut cachée dans 

les vapeurs de Thorifon. 

L'Estoille qui estoit dans la teste de la Comete ne paroif-

soit pas plus grande à la lunete du quart de cercle , qu'une 

Estoille fixe de la 3. grandeur à la veuë íìmple ; & elle n'a-

voit pas une figure déterminée, mais paroissoitconfuse & ir-

reguliere ; ce que j'attribuay aux vapeurs de lhorifon, qui 

Tenvironnoient : car toutes les Planètes veuës à ía mesme 

hauteur semblent confuses &: informes , quoy qu'elles ayenc 

une figure déterminée*?. Estant veuë par la lunette de 35-.. 

pieds , elle paroissoit un peu moindre que le globe de Sa-

turne, mais confuse & mal terminée. 

Elle se trouvoit fur le genou Oriental d'Antinous à la di-

stance d'un degré 20. min. Sa queuë passoit par la teste de 

TAiglè, & par le milieu du costé Oriental du triangle qui est 

dans l'aile Orientale du Cigne , &: se perdoit insensiblement 

à la hauteur de la queuë du Cigne , ou elle estoit aussi plus 

large. La longueur de la partie plus éclatante de la queuë estoit 

de^.8. degrez. La place de la Comete furie globe estoit à 19. de-

grez du Capricorne , & à iy. degrez 30. minutes de latitude 
boreale. 

Celle-cy fut la premiere fois que je pus déterminer le lieu 

apparent de la Comete , dont je n'avois encore pû découvrir 

la teste, & je m'apperçeus auííì-tostavec beaucoup d'admira-

tion & de joye que ce lieu tomboit dans la trace que Tannée 

1672 j'avois appellé Zodiaque des Comètes; &; que ces degrez 

de longitude, & de latitude, dans lesquels je venois de trouver 

la Comete, estoient les uiefmes dans lesquels Tycho Brahé 

avoit trouvé celle de Tan 1577 le 17 . Novembre , qui dans 

son Ephemeride la place en tel jour à 19. degrez 27. min. du 

Capricorne , & à 14. degrez y8. minutes de iatitude boreale. 

Ce fut dés-lors que je jugeay qu'elle auroit marché par le 

mesme chemin que celle de Tycho fans une différence plus 
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'A Avignon, 

45. 

4I. 

23, 30. 

AA^'S'""1-

A l'Olferv* 

toirc d'AngU' 

stœ. 

grande que celle qui arrive au retour des mesmes Planètes: 

aprés un íìecle. 

Le mesme jour 27. Monsieur. Gallet st ces observations à /; 

heures 3p. minutes 38. sec. degrés min. sec. 
La hauteur de la Comete. 7. 40. 

Alf-mutb. 74. 30. 

Déclinaison Australe,.. y. 

Ascension droite. 288. 

Latitude boreale.. 16.. 

Longitude. Capricorne. 19. 

Il trouva que la queue de la Comete e Boit autant éloignée de 

la plus australe des trois claires du coû de tAigle, que ce Ile-Lì-

l'est de la luisante de cette congélation. Elle passoit sur l'Estai le 

de l'aile Australe du cigne qui est dans le 28. degré d'Aquari us, 

& cette Etoille estoit preste à sortir. . La queue de l'autre costé ■ 

r a soit la derniere de l'aile australe du Cigne. 

Le 28. ayant esté appelle à la Cour, j'eus l'honneur de pré-

senter au Roy, à la Reine , à Monseigneur le Dauphin, & 

à- Madame la Dauphine., la figure, & lasituation . de la Co-

mete marquée dans un Planisphère, & d'expliquerlaconfor-. 

mité qu'elle a à celle de Fan IJ77- Le Ciel ce jour là à 

Paris fut couvert de nuages. Mais Monsieur Galletl'observa,& 

il trouva qu'à /. heures. 3$. min. &19• sc. Lile estoit élevée sur 
l bori son 10.. degrez, 20. min. Je d. 

A&iwuth.. 73, 

Déclinaison australe... 4; 

Ascension droite. 292. 

Latitude boreale,. 17.. 

Longitude. Capricorne. 23. iji. o. 

Monsieur Flamfied observa la longueur de la queue de la Co-

' mete, d'environ 60. degrés, les nuages luy empescherent.de trou--

ver le lieu de la teste. 

iLe 2p. de Décembre le Ciel estant fort ferain , quoy que 

la lumiere de la Lune siífe perdre les Etoilles plus foibles , 

on vit pourtant la Comete à y, heures 8. min. élevée fur 

Fhorison de iy. degrez yi. minutes 30. sec. & à y. heures 9.. 

min 3y. sec. Elle estoit élevée de ly. degrez 28. min. 40. sec. 
A y. heures 24. min. la distance de la Comete à la lui* 

■ fante 

45-
19. 

n. 

23. 
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lante de l'Aîgle fut de 10. degrez jy. minute?, 

Et à y. heures 33. minutes, la distance de la Comete ài 

ì'épaule Orientale d'Aquarius de 31. degrez yj< minutes. 

A y. heures 42. minutes, 41. sec. la hauteur de la Co-

mete 20. degrez 43. minutes, 30. sec. 

A y., heuíes y4- minutes &: 12. secondes , la hauteur de 

l'épaule Orientale d'Aquarius 28. degrez 3. minutes. 

A 6. heutes 10. minutes.- Monsieur Picard prit la distance 

de la Comete à la luisante de 1 Aigle de 10. degrez 28. min,.. 

A 6. heures 13. minutes, il prit la distance de la Comete 

à la main d Antinous de 3. degrez 13... minutes, &C il observa 

que la queue passoit par les deux Occidentales du Dauphin 

marquées a £ par Bayer, & ne\tòuchoit pas encore les deux 

Orientales y J. Ellerafoit aussi la moyenne dans l'aile Orien-

tale du Cigne & terminoit vers la chaîne d'Androme-

de : longue en tout de 6z. degrez. 

Monsieur Hallei. tira des deux premières distances, la lon-

gitude dela Comete a27* deg. 4. min. de Capricorne latitude 

bor 2y. degr. 6. min. la déclinaison de la queuë de la Comete; 

de supposition du Soleil vers l'Occidcnt 2. degrez 48. min. 

Depuis le 29. de Décembre jusqu'au 3. de Janvier 1681. nous, 

nc pûmes voir la Comete, le Ciel ayant esté couvert de nuages. 

Le 30. à f . heures 47. min... 20. secondes : Monsieur Gallet la
 A
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trouva élevée fur Ihorisòn de 1/. degrés o . min. 

A^Jmuth,. 74. 30. 

Déclinaison australe. - o. 27. 

Ascension droite,- 2.9$. 11, 

Latitude boreale. 19, y 6,: 

Longitude. Aquarìus,- 1., ry„. 

Sa queue s'étendait pour lors jusqda Cassiopèe, entre les deux -

Etoiles les plus australes de la 3. grandeur qui font un triangle 

avec un autre plus septentrionale : & sa longueur estoit de óS.degrez,. 

Le 31: par les observations faites par Monsieur Flamíied , & 
1 ;■ , > i o ■ , j lili •AÏObfervt*' 

piar les distances de la Comete avec l Aigle, & avec la bouche de
 t

°m d-Mgi» 

segose elle estoit à S- heures à /. degrez, S. minutes d'Aquarius 

avec une latitude boreale de 21. degrés 42, minutes. Il trouva, 

que la queue avoit presque 70, degrez, de longueur & 2. de lar-

geuKS, mais moins lumineuse qu'auparavant. Elle estait un peu courbe
 ?

. 

y 



& luy sembloit mieux terminée du costé droit que du coste gauche! 

M Avigntn. Le mesme jour M
1
 Gallet st l'observation suivante ifk.ff m. 38 

fie. degrés minutes. 

Hauteur de la Comete 16 27 

A'zimuth, 76 20 

Déclinaison boreale 1 50 

Asenson droite 302 33 

Latitude boreale zi z$ 

Longitude Aquariits y 22 

// trouva la quetie de la me/me grandeur qne le jour précédent, 

Cefi à dire de 68 degr. 

Le i" Ianvier 168 1 Mx Gallet ft cette observation à y heures 

jfï minutes 49 fie. degrez minutes 

Hauteur de la Comete 20 39 

Azimut h 7j iy 

Déclinaison boreale 4 iy 

Ascension droite 305 46 

Latitude boreale 23 o 

Longitude Aquarius 9 14 

La queue estoit encore de 68 degrez , ejr s'estendoit jusqu'à la. 

poitrine de Cajjìopée. 

Ce jour-là le Baromètre s'éleva icy à la hauteur de 28. pou-

ces 4 lignes & demy, qui est une des plus grandes que j'aye 

encore veu dans le lieu où il est placé depuis plusieurs années. 

Le 3* dejanvier à 4 heures y8.ntry4.sec. la hauteur des Aigle 

22 degr. 7 min. 3y sec. 

A y heures 17 min. la distance de la Comete à l'Aigle 19 

degr. 18. min. 30. sec. 

A y heures46 min. MrPicard prit la mesme distance de 19 

degr. 23. min. 

A y heures 22 min, j'obfervay par la lunette du quart de 

ce cercle la Comete en ligne droite avec les deux Estoilles 

quïfont dans la bouche du petit cheval, dont la plus Occi-

dentale est composée de deux éloignées Tune de l'autre de 8 

minutes : èç cette ligne droite passoit par l'Orientale , &par 

le milieu entre les Occidentales. 

A y heures y3 min
v
 M Picard observa la distance de la Co-

mete à la queuë du Cigne de 3y degrez 40 min. 



A 6 heures i min, il observa que la Comete estoit éloignée 
«le la bouche de Pégase de 8 degrez 33 min. 

A 6. heures y min. la Comete estoit éloignée de sépaule 

Orientale d'Aquarius de 16 degrez 44 min. la hauteur de cet-

te Estoille estoit pour lors de ry degr. 8 min. 

A 6 heures 17 min. la distance de la Comete à la Lire étoic 
de 44 degr. 44. min. 2.5 sec. 

A 6. heures 23 min. 57 sec. la hauteur de la Comete de 21 

degr. 29 min. 

A 6 heures 29 minutes 7 sec. la hauteur de la Comete de 20 

degr. 36 min. 30 sec. 

A 7 heures 2 min. la Comete estoit en ligne droite avec les 

deux qui forment l'Occidentale dans la bouche du petit cheval. 

M1 Picard rît la mesme observation, à mesme instant en com-

pagnie de M Auzout. 

La Comete estoit alors en ligne droite avec l'Aigle, & Mar-

Kah. Sa queuë passoit par les jambes de Pegafe, 6c alloit ter-

miner à la main boreale d'Andromede. 

Mr Hallei calcula le lieu de la Comete pour6 h. 30 m. à 18 d. 

l6U&fi d'Aquarius a 25 d. z6 min. de lati t. bor. la déclinaison de la 

queuë à la ligne de l'oppoíìtion 3 deg. 43 min. 

Le mouvement apparent que je vis faire à la Comete à le-

gard des Estoilles de la bouche du petit cheval entre y heures 

' 22 min. & 7 heures 2 min. me sembla sì proportionné au mou-

vement journalier tiré d'une de ces observations,^ de celles des 

jours précédents que je fus persuadé qu'elle n'avoir pas de pa-

rallaxe considérable , & que par conséquent elle estoit bien 

plus éloignée que la Lune ; mais comme cet, intervalle de 

temps n'estoit que d'une heure 40 min. jemereferveray aune 

meilleure occasion , pour la déterminer plus précisément par 

un plus long intervalle. 

Le mesme jour y de Janvier à 6 heures 24 min. M* Flamjled A vobfim* 

tuuva ìe lieu de la Comete à 18 degreT^jz. min. d'Aquarius, df-J^ítf"*"
1

* 

à 2y degr. 23 min. de latitude boreale , par tes distances qu'il 

prit de la Comete à la claire dans l'aile Orientale du Cigne & à 

la bouche de Pegasè. 

Le Pere Avthe.lme vit à Dijon, cûmme nous a Paris, la Corne" 

le auprès de l'Occidentale de la huche dufetit cheval s & trouva 
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fi longitude k 18 degre^iy min. d'Ajuarius ; fi latitude m-

reale 25 degrés 30 min. 

C0NTINVA1IQN DES OBSERVATIONS. 

LE 4e de Janvier l'on vit pendant un peu de temps la Co* 
mete. 

heur. min. sec degr. min. sec 
A y. 13. 4. hauteurde la Comete 34 ^4. 30-

A y 23 3j ^4 2. o 

Ay 31 45" 31 45 5<> 
A y 33». La distance de la Comete à la bouche de Pé-

gase y degrez 16 min. 10 sec 
Pendant que l'on s'apprétoit pour vérifier cette distance £ 

& pour en prendre d'autres , le Ciel se couvrit de nuages,. 

La queue passoit par les jambes du Pegase par ìe bras Sep-
tentrional d'Andromede, & par son pied boréal. 

Le yc. & le 6\ le Ciel fut couvert à Paris. 

Mais le y; il fut favorable a M* Flamjled , qui par les diftan-

~JÌ ïobferva-
 C€s ^H'^ trí* ^e la Comete a Markab , & à la claire de l'aile 

sire A'^ndt- Australe du Cigne a y heures 16 minutes trouva qu'elle efíoit ìì 

28 degrez, 28 min. & demy d'Aquarius, avec une latitude boreale 

de vj degrez y min. 40 sec. On voyoit a, travers la queue le 
claire qui e ft dans les jambes de Pegajè. 

Le 7e Janvier à y heures m min. y7 sec. la hauteur de h 

Comete 44 d. 24 m. 30 sec On la voyoit par la lunette du quart 

de cercle avec deux petites Estoilles plus septentrionales que 

la Comete, dont une estoit arrivée à la mesme hauteur une 

minute &: 6 sec auparavant, & l'autre deux minutes 33 sec. 

aprés. La premiere estoit arrivée au mesme vertical y min, 

7 sec ; l'autre z min. 49 sec. avant la Comete. 

A y heures 23. min. M Picard observa la hauteur de la Co-

mete 44 degrez 10. min. 

A y heure, 48 min. la distance de. la Comete à Marxab 

estoit de 13 degrez 7 m... 

A. 
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A è'Keures 18 min. la distance de la Comete a la claire 

dans la teste de Pegase 12 degr. yo min, 

La longitude de la Comete a 6 heures, a 8 degr. 12 minu-

tes des poissons, & a 28 degr. 3: minutes de latitude boreale* 

M' Picard prit aussi les distances suivantes. 

heures, min degrez min. 

Á y yi La Comete'& Mancati 13 4 

A 6 y- La Comete &: Scheat 14 yo 

A 6 11 La Comete & la bouche du. 

Pegase n zz 

II trouva la longueur de la queue de 6z degrez , telle qu'el-

le avoit esté les jours precedens ; quoy qu'on la jugeât à la 

veuë simple beaucoup plus petite , parce qu'elle estoit beau-

coup plus élevée fur l'horison ; ce qu'on fçait estre ordinai-

re aux apparences des Astres. Elle estoit un peu courbe, la 

concavité tirant du costé du Nord , & l'extremité rencon-*-

troit obliquement la voye de lait, avec la quelle elle se con-

fondoit ; ce qui la faisoit paroistre crochue. 

A 7 heures 38 min. nous observâmes la distance de la Co-

mete à la qucué" du Cigne de 32 degrez iy min. &: 30 sec. & 

l'ayant porté sur le globe de Blaëu où nous avions marqué le 

lieu de la Comete par les observations précédentes ; nous 

trouvâmes qu'elle ne s'y-accordoit pas avec les autres , & 

ayant vérifié plusieurs fois la mesme distance , nous nous ap-

perçeumes que dans ce globe ,, qui d'ailleurs est fort exact ,, 

cette belle Estonie estoit de deux degrez plus meridionale 

qu'elle ne doit estre, selon les distances qu'elle a des autres, 

(fixes., 8c selon tous les Catalogues modernes.. 

Le mesme jour a jh. 30 m. M: Ga/let observa que la queue f ajsott en-

tre f Estai Ile qui est: a C épaule droite de Pegase & les deux qui font au 

genou droit,; & que la teste estoit dans ï.interfec~îion de deux lignes, 

dont une alloit de la bouche de Pegase a la plus luisante des deux dans 

le genou droit, & Vautre alloit de Markab a une f etite Ejloille qui est 

entre lepiedgauci e & U bouche du Pegase 

Le 8J à y heures 45 min. lâ distance de la Comete aMa> 

Kab estoit de 10 degr. 27 min.. 

A 7 heures 14 min. la distance de la Comete à la luisante 

clans ,1e cou du Pegase 10. degrez 47 mn„, 
, B 

Aii-vìgncif.-. 
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■'L'on douta ícy si le sextant dont on se servoit pour prendre 

les distances, par un accident survenu, ne donnoit point 10 

minutes de plus,& fur cette supposition le lieu de la Comete ve-
noit à 12 degr. yy des poissons &àz8 d. 16 m. de latitude bo-
reale, mais l'examinant le jour suivant , on le trouva juste. 

A 7 heures iy min. la Comete estoit en ligne droite avec 

Maricab & l'extremité de l'aile australe du Cigne. 

Et en une autre ligne droite avec la bouche du Pegase 5£ 
Schcat. 

A 8 heures M Picard l'obíërva en ligne droite avec Mar-
Kab, &c le piedOccidemal de Pegase. 

L'Estoille appellée Scheat estoit dans l'extrémité Orienta-

le de la queue ; Lorsque cette Estoille s'approchoit du vertical 

de la Comete , je pris ces hauteurs de l'une&: de l'autre. 

degr. m. sec 
JÍ 7 h. 8 m. 46 sec. hauteur de la Comete 30 49 40 

A 7 h. 11 m. 53 sec. hauteur de Schcat 41 12 35s 

A 7 h. 13 m. y. sec. hauteur de la Comete 30 7 30 

Et estant encore plus précifonent dans le mesme vertical 

'degr. m. sec. 
A 7 h 27 m. 56 sec. hauteur de Scheat 38 27 yo 

A 7 h. 31 m. 42 sec. hauteur de la Comete 27 10 40 

A 7 h. 35 m. 44 sec. hauteur de Scheat 37 10 20 

Le me/me jour à S h. M
t
 Planiste d prit la di (lance de la Comete 

f-
 l'î^í"yr * ̂ ar

^
10

 d- Rs m- 3° fif< Et de la claire dans les jambes de Pegasi 
tyre.

 l
" 9 d. 49 m.la distance de ces deux Estoilles 15. d. 48 m. yo sec. le lie» 

de la Comete a 13 d. 10 m.des poijj'ons latitude boreale 28 d. 12 m. 

Le mémo jour a 7 h.jam.MGallet observa que la téte de laComete étoit 
à l'angle droit d'un triangle reffanglc isoscele , dont f hypoténuse étoit 

j. Mignon. ̂  ligne .tirée de Markab a la plus petite dans le genou droit de Pega-

se. £)ue la queue touchait la plus aujlrale dans le cou dePegase, érqiï el-

le estoit longue de 6z d. 

tilîuZ'ì- Le (sà % h. & demy M
x
 Elamsleâ observa la distance de la Comete à 

'«*• la teste d'Andromede de tçd.ss m. 4.0. sec. & a Markab 8 d. y2 min, 

d'où il tire son ascenston droite de ̂ yj d. 24 m. Sa déclinaison bor 21 d. 

f m./\o s. Sa longitude 17 d. SI m. i.cf des poissons, latitude boreale izS 

d,i-f- m.Scheat estait dans le costé droit de la queue;la plus australe des 

deux qui fònt dans le pied boréal d'Andromede estoit dans le milieu-; 

if elle estoit dirigée vers l'épaule de Persée
}
 marquée par Bayer 



REFL EX 10 N S S F R LE C HEM 1 N
s 

{0 fur la vitesse de la Comete, communiquées à 

i'Académie Royale le ne de larwier 1681. 

L
A Comete de Tannée 1577 , selon les observations Sc 

supputations de Tycho, coupoit l'Ecliptique à 20 degrez 

y y minutes du Sagittaire avec un angle d'inclination de 29 de-

grez iy min. Elle coupoit l'Equinoctial à 299 degrez &: yo m, 

avec un angle d'inclination de 33 degrez &r 4ymin. 
M Hevelius suivant à la rigueur les observations de Tycho 

monstre que Tinter section du chemin de cette Comete avec 

l'Ecliptique varia de 20 degrez 48 minutes du Sagittaire à 20 

degrez y4 minutes du mesme ligne, &: que son inclination à 

l'Ecliptique varia de 29 degrez 10 minutes., à 29 degrez 19 

min. Et il ne veut pas que cette variation qui avoit esté mes. 
me connue de Tycho, soit attribuée à différence d'obser-
vations , comme l'attribuoit [observateur mesme ,• mais qu'el-

le ait esté reelle &: véritable. 
La Comete que nous observons présentement , marche par 

une route qui coupe l'Ecliptique & l'Equinoctial presqu'aumé-

me endroit que celle qui fut observée par Tycho. Et comme 

les Estoilles fixes en 103 ans qui font écoulez depuis Tannée 

iy77 jusqu'à Tannée 1680 se font avancées selon la íuite des 

signes un degré & 24 min. par des lignes parallèles à l'Ecli-

ptique qui diminuent vers les pôles à proportion de leurs 

cercles parallèles a l'Ecliptique >• les mefmes Estoilles fixes 

qui tomboient dans cette route , s'en font depuis éloignées 

versTOrient, & plus celles qui font proche às 1 Ecliptique, 

que celles qui en font plus éloignées ; de forte qu'a la distance 

de 90 degrez de l'Ecliptique elles tombent dans la mesme rou-
:xe. 

Quand nous avons comparé le chemin de la Comete de 

- J'annéeiy 77 , & de celle de Tannée presente aux mefmes Estoil-
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les fixes , nous avons trouvé que celle-cy a esté un peu plus: 

Occidentale , & plus Septentrionale jusqu'au y de Janvier , 

lors qu'elle est arrivée a la bouche du petit cheval., où ces deux, 

chemins fe rencontraient plus précisément ensemble ; &: que 

le 8 de Janvier la Comete a esté, un peu plus meridionale. 

Il est constant que les Planètes aprés un . siécle ne retour» 

nent pas a passer par l'Ecliptique, &: par l'Equinoctial au mê-

me endroit plus precifémenr que la presente Comete a passé; 

par le point des intersections de Tannée 1577. La Lune passe tous 

iesmois éloignée du point par lequel eli e a pallé le mois pré-

cédent d'un degré &un tiers. Les autres Planètes ne font point, 

tantde disserence que la Lune; mais elles en font pourtanr un-

peu, & c'est ce qu'on appelle le mouvement des neuds, que la. 

plupart des Astronomes supposent mobiles, non feulement a* 

l'égard des intersections de l'Ecliptique, &; de l'Equinoctial, 
mais aussi a Tégard des Estoilles fixes» 

Lan 1665 aprés avoir examiné le cours de la Comete, qui avoic-

paru le mois d'Avril de la mesme année, dans ma seconde lettre 

à M^TAbbé Falconieri, qui fut alors imprimée a Rome ; je 

remarquay que cette Comete avoit sait son mouvement partici^ 

lier sur la circonférence d'un moindre cercle éloigné de 4 degrez, de-

son équateur, qui avoit pour pôle Arcanar Estoille de la.premiere 

grandeur dans l extrémité de íEridan : que- ce cercle de la Corne* 

te paffoit par les Estoilles du genou du serpentaire, par celle d'An-

tinous, par la plus boreale des narines du petit cheval, par la plus 

boreale de la teste du poisson boréal, &c. 

■ Je sis ensuite reflexion que cette route estoit a peu pres là -. 

mesme qui avoit esté tracée par la Comete de Tannée 1577 

dont Tycho n'avoit pû observer que le 72 degrez qui ne luy 

parurent pas sensiblement disserens de ceux d un grand cer^ . 
cle; 

• Toutes les Comètes qui ont paru depuis celle de Tannée i6éf 

ont fuivy a peu prés la mesme route, c'est a dire celle qui pa-

rut Tannée 1672- , dont il est fait mention dans le journal 

de Tu Avril de la mesme année en ces termes. C'cfi une 

chose digne de remarque , que cette Comete tient une route à peu 

prés semblable, à celle de la seconde. Comete de Van 1577 observée 

par.Tycho i.xar elles, ow passé presque par les mefmes constellations 

qtioyque: 
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quoy jtie celle-cy soit plus inclinée vers le Septentrion , & coupe 

l'Ecliptique 5 ou & degrés plus avant que celle de l'an 1665, De 

forte qu'il fèmble qu'en cet endroit du Ciel il y ait comme un 

Zodiaque y>our k s Comètes., 

Celle qui parut pendant peu de jours fan 1677 eut une roub-

le si peu differente de la precedente, que dans le Journal du; 

30 d'Aoustde la mesme année je dis que l'on pourroit douter' 

ií cen'estoit point la mesme. 

Enfin celle qui paroist présentement ne s'est jamais éloigné 

plus d'un degré de la route que fit celle de Tannée 1577 ,, &s 

présentement elle s'addreífe à celle que fit la Comete de Tan 

1665. 
Nous fçavons que le Zodiaque des Planètes demande une 

largeur de 10 à ií degrez feulement pour le mouvement de 

la Lune &í pour le mouvement apparent de Venus jusqu'à 

18 degrez. Si nous donnons tant de latitude au Zodiaque des 

Comètes, nous y en rapporterons encore d'autres
 3

 & parti-

culièrement celle de Tan 1661 observée par Mr Hevelius ; qui 

n'estoit éloignée de la route de celle-cy que de 4 à 5 degrez. 

U en demanderoit un peu davantage pour comprendre celle 

de Tannée 1664 ; &: il n'y en aura que fort peu de celles dont 

nous avons des observations certaines, qui ne s'y puiífent re-

duire . 

Les constellations principales qui se rencontrent dans ce Zo-

diaque des Comètes, font comprises en ces deux vers. 

Antinous , Pegafùsque, Andromeda, Taurus , Orion , 

frocyon,. atque H y drus, Centaurus, Scorpius
 y

 Arcus. 

Quoy qu'il y ait eu des Comètes qui ne fe peuvent rédui-

re à cette route, il n'est pas inutile de déterminer celle-cy, par 

laquelle nous en avons veu marcher un si grand nombre ; cet-

te détermination n'estant pas fans utilité ; comme il paroist par " 

la prédiction heureuse que j'ay pû faire de son chemin aprés ia-

premiere observation ; ce qui m'auroit esté impossible ,,si je 

n'avois auparavant déterminé ce nouveau Zodiaque. 

Je ne me fuis pas voulu hazarder à predire le mouvement: 

que cette Comete devoit faire jour par jour , comme j'avois. 

ílic des autres Comètes que j'ay observées Car en exami» 

' E 
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nant le cours de" la Comete de Tannée 1577 , qui avoit esté 

exactement décrit par Tycho , j'avois trouvé quelle ne s'ac-

«commodoit pas à Thypothese du mouvement égal par une ligne 

droite ou insensiblement differente de la droite,- parce qu'ayant 

pris diverses combinaisons des -intervalles., elles ne s'accor-

dent pas ensemble à donner les mefmes élemens , c'est à di-

re , le heu de son périgée , & la-quantité-de son mouvement 
journalier . Et comme je supposois que la mesme chose pou-

voit arriver présentement, j'ay mieux aimé attendre les obser-

vations, qui jn'ont confirmé dans la mesme pensée ; le mou-

vement de cette Comete ne se trouvant pas non plus confor-

me à Thypothese qui a servy plus heureusement à quelques 

autres Comètes. 

J'ay creu qu'il feroit plus feur de se servir de TEphemeride de 
Tannée 1577que Tycho tira des.observations immédiates; lors 

que nostre Comete auroit atteint le mesme degré de vitesse 

que celle de Tycho eut au commencement de son apparition; 

-ce qui n'est arrivé que depuis le 8e de Janvier. Nous pouvons 

donc à Tavenir comparer cette Ephemeride à nos observations 

pour examiner leur correspondance ; comparant le 8 de Janvier 

de cette année au n de Novembre i577,qui preceda immédia-

tement les observations de Tycho, &: les jours suivants par le 
mesme ordre comme par cette Table ; dans laquelle je n'ay pas 

.voulu mettre le 9,10, &c u de Novembre qui precedoient les ob-

servations de Tycho, & ne furent tirez que de Thypothese qu'il 
íConçeut ensuite,» 
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EPHEMERIDE TYCHONICIENNE DE LA 
Comete de Tannée 1577 comparée au mouvement de la 

Comete.de cette année 1681 depuis le 8 .de Janvier. 

Mouvement journalier 

de U Comete 

degrés, minutes 

4 

3 4*4 
3 25 

3 9 
z 5* 
% 49 
& 39 
té 3-9 
z 19 
z ij 
z 7 

I 59 
1 53 

44 

35 
I 28 

r 21 

17 ' 
r4 

1 11 

1 S 

1 y 

1 2 

0 

0 ÍJ 1 

3. 1681 

8 i-anvier 

9 
" 10 

U 

12 

\ï 

*4 

if 
16 

17 
18 

19 

20 

21 

2a 

*3 
24 

*7 
2g 

29 . 

30 

31 
1 Février. 







'Si nous supposons que nostre Comete -celle de Fanne e 

,r)77 soit la mesme ; il luy seroit arrivé ce qui arrive à tou-

tes les Planètes , plus sensiblement à la Lune qu'aux au-

tres, de ne repasser ^>as par les mefmes degrez de longitude 

avec les mefmes degrez de vitesse •. car elles ont un mouve-

ment d'Apogée, &de Perigée
}
 qui les fait plus aprocher, ou 

plus éloigner de la Terre, tantost en un signe du Zodiaque 

tantost en unautre. Or cette Comete a dans le signe des Pois, 
sons le mesme degré de vitesse que celle de Tannée 1577 eut 
dans le signe du Capricorne où elle estoit dans fa premiere ap-

parition à la sortie des rayons du Soleil -, & lors qu'elle y 

estoit cachée , èlle devoit avoir les mefmes degrez de vites-
se que nous avons observés en celle-cy long-temps aprés la pre-

miere apparition. Ainsi Je Périgée de la Comete auroit avan-

ce de deux signes d'Occident en Orient. 
/ 1 A 1 

L'annee 1577 la Comete retarda toujours de mouvement 

dés le commencement de soaapparition qui fut le 13 de No-
vembre, & sa grandeur diminua toujours , ce qui estoit une 

marque assez évidente qu'elle avoit déja passé son périgée. 

Mais cette année le mouvement de la Comete a augmenté 

depuis le commencement de son apparition jusquau 4 de 
Janvier, & peut-estre jusqu'au y que nous n'avons pû obfer 

ver; Ce qui fait voir qu elle n'avoit pas encore pasté fonPerigéej 

quand elle estoit déja fort avancée dans -le chemin par où Ton la 

vit passer Tannée 1577.: & c'est la raison par laquelle cette année 

elle passe au delà du lieu où elle disparut alors. La derniere fois 

.que Tycho la vit, elle estoit au ventre du Pegase, où celle de eet-

ite année a dû estre le 10 de Janvier; Nous ne Tavons pas pû voir 

ce jour-là ; mais nous le tirons certainement des observations 

.précédentes. 

Nous verrons si cette Comete continuera ensuite avec les 

imesines degrez de vitesse que celle de 1 année /377. & si elle 

.ne se verra pas plus long temps que celle-la qui parut de-

;puis le 13 de Novembre jusqu'au z6 de Janvier , c'est à dire 

Tefpace de 74 jours. Si celle-cy a autant de durée aprés 

estre arrivée au mesme degré de vitesse , nous la pourrons 

voir par la lunette jusqu'à TEquinoxe du Printemps , & alors 

il la faudra chercher fur la teste du Taureau, où elle fera assez 

éloignée du Soleil pour se laisser voir; pourveu qu'elle ne dimi-

nue par quelque causephysique. 
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DANS L'ACAD EMI E RO Y A LE 

?Iei8 de Janvier. 1681. 

% EC H E RC HE DE LA DISTANCE 

de la Comete à la Terre. 

LE Monde enferme divers íìstemes , ou assemblages de 

grands corps , qui ont des mouvemcns réglez autour d'un 

centre visible. La Lune, qui est la Planète la plus prochaine de 

la Terre
>
 fait autour d'elle son mouvement particulier,, & ap-

partient au sisteme de la Terre. Dans le sisteme du Soleil font 

Saturne, Jupiter , Mars , Venus , & Mercure, qui font 

autour de luy leur mou vement particulier. Dans Je sisteme 

de Jupiter font quatre petites Planètes, qui s'observent par la 

lunette , &: dans le sisteme de-Saturne il y en a trois. Or il est 

constant qu'en chaque sisteme les Planètes les plus proch es de 

leur centre font plus vistes que les plus éloignées 
Selon cette règle, qui s'observe constamment en tous les si-

sternes particuliers , íì une Comete est dans le mesme siste-

me que la Lune, il-semble que ion mouvement devroit avoir 

au mouvement de la Lune une proportion correspondante à cel-

le des distances, à l'exemplede ce qui arrive aux Planètes qui 

font dans un mesme sisteme. Ceux qui sont persuadez que les 

Planètes font emportées par la matière celeste, qui tourne au-

tour du centre du .sisteme, plus viste vers le centre que vers 

Ja.circonférence, n'en douteront point., &Cn'auront pas diffi-

culté destre persuadez que si la Comete estoit au dessous de la 

Lune, elle devroit achever une révolution autour de la Ter-

re plût ost que la Lune. Et parce que cette Comete a un mou-

vement trop lent pour pouvoir achever une révolution au tour de 

la Terre par son mouvement particulier en moins d'un mois 

périodique, qui n'est que de zj jours ; ils avoueront que cet-

íe Comete ne peut pas estre au dessous de la Lune, quand bien 

ielle appartiendroit au mesme sisteme ; car û elle n'y ap-



partient point , il faudra dire qu elle est' incomparablement' 

plus- éloignée. Le sisteme qui comprend la Lune a bien 

une assez grande place, entreceluy de Venus d'un costé , &: 

celuy de Mars de l'autre, pour contenir des Planètes qui ayent 

des périodes assez longues : car selon les mesures que j'ay tâ-

ché d'en prendre avec un foin qui pust surmonter les grandes 

difficultez qu'il y a, il pourroit y avoir des cercles 64, 

fois plus grands que celuy de la Lune fans toucher à ceux des; 

autres Planètes 5. par lesquels les mouvemens pourroient estre 

beaucoup plus lents. Et selon les Ioix de la proportion des vi-

tesses aux distances, qui s'observent generalemententre les 

Planètes .du mesme sisteme il pourroit y avoir des Pla-

nètes qui, acheveroient une révolution , pendant que la-
Lune en acheveroit y 11 : Or il se pourroit bien faire 

que ces Planètes surlunaires , par quelque cause que ce 

soit, ne fussent visibles de la terre que dans une partie de 

leur révolution. Nous en avons un exemple dans le 3e Satel-

lite de Saturne , qui dans chaque révolution de 80 jours 

demeure plus d:un mois invisible ; ce qui luy arrive ordinai-

rement, lors qu'ayant passé la conjonction dans la partie su-
périeure de son cercle,^ il commence à descendre vers l'infe-

ricure , en approchant plus de la Terre , c'est à dire , lors-

que par raison d'optique il devroit plûtost augmenter que 

diminuer , s'il ne s'y mêloit point d'autres cauíes., Or l'ap-

parition , & disparition des Comètes pourroit avoir deux, 

causes, une optique, en approchant de la terre par une par-

tie de son cercle fort excentrique, & s'en éloignant ensuite 

dans le reste de leur cercle. . L'autre pourroit estre physique 

& semblable à celle qui fait difparoistre en chaque révo-

lution le 3 satellite de Saturne , qui ne cesse pas d'estre 

dans le Ciel , &. mesme à une distance proportionnée à íà-
grandeur pour pouvoir estre plus visible ; puis qu'il s'avance 

quand il difparoist entièrement. 

II n'est pas necessaire que j'explique icy quelle peut estre 

cette cause differente de l'optique simple , qui pourroit fai-

re difparoistre les Comètes , ny que je pretende de prouver 

que c'est la mesme qui fait difparoistre ce satellite, qui peut 

estre de la nature d'une Comete ; mais il suíîìt que je porte 

un 



un exemple de quelque Planète/qui reste toujours invisible 

dans une grande partie de la révolution. A la vérité la pre-

miere fois que je découvris ce y. satellite de Saturne; & qu'a-

prés quelques jours de mauvais temps je le perdis entièrement 

de veuë , fans l'avoir pû découvrir ensuite qu'aprés plus d'une 

année ; je doutay si ce n'avoit pas esté quelque petite Co-

mete, qui par le grand éloignement n'eut esté visible que 

par la lunette, & ce ne fut que par la fuite des observations, 

que j'appris les règles de son retour , & que je connus 

que c'estoit un satellite de Saturne. 

II pourroit donc y avoir des Planètes semblables , non 

seulement autour de la Terre '; mais aussi autour du Soleil j 

êc peut-estre aussi autour des Estoilles fixes. 

Si nous supposons que la teste de la Comete soit un corps 

sphérique, & solide éclairé du Soleil, il nous fera facile de 

prouver qu'elle est au dessus du Soleil mesme : car à zz de-

grez & demy de distance, où nous la trouvâmes la premiere 

observation , elle paroissoit à la lunette de 35 pieds ronde , à 

peu prés comme le globe de Saturne, quoyque mal terminée. 

J'avois fait la mesme reflexion fur la Comete du mois d'Avril 

de l'année 1665 dont la teste paroissoit parfaitement ronde
 } J 

& aussi bien terminée que le globe de Saturne, quoy qu'el-

le fut fort proche de la conjonction avec le Soleil. II sem-

ble donc qu'elle devroit estre au dessus du Soleil , comme il 

paroist par Texemple de Venus, qui a cette distance du So-

leil dans la partie supérieure de son cercle , paroist; presque 

ronde, & dans la partie inférieure elle est en croissant , com-

me il arrive aussi à Mercure, &; à la Lune, d'où l'on pour-

roit conclure ou que la Comete est au dessus du Soleil, ou ; 

qu'elle est claire de foy-mefme, &c n'emprunte point là lu- -

ïïìicre du Soleil , ou qu'elle est pénétrée par fes rayons. 

II n'y a rien qui soit plus difficile à déterminer que là di-

stance de la Comete à la Terre par le moyen des parallaxes.-

On le peut juger facilement par la difficulté qu'on trouve à-

déterminer celles de toute autre Planète que de la Lune ,, 

dans lesquelles les Astronomes j aprés deux mille ans d'obfer- -

vations font encore si peu d'accord qu'il y en a qui; 

font le Soleil 18. ou zo fois plus éloigné que les autres. 



Ce qu'on peut tirer des observations Astronomiques est de 

déterminer si la Comete est dessous ou dessus la Lune,
 ;

peu 

ou beaucoup: mais de comparer fa distance à celle du Soleil 

ou des autres Planètes ; c'est une entreprise dans laquelle un 

Astronome circonspect ne s'assureroit pas de réussir. 

La distance de la Lune à la Terre est Cassez bien détermi-

née à un diamètre de la Terre prez ; .parce que le diamètre 

de la Terre a une proportion assez sensible à cette distance. 

•Lorsque la Lune est plus proche .de la Terre , fa distance 

n'est que de 5-3 à 54 demidiametres de la Terre ., qui font à 

peu prés 88000 lieues parisiennes de .2000 toises l'une ., ou 

176000 milles d'Italie ( le diamètre ,de Paris le long de la 

Seine est à peu prés égal à une de ces lieues ).. Et lors que 

la Lune est plus éloignée de nous fa distance est de 62 à 63 

demidiametres de la Terre qui font à peu prés 102000 lieues 

ou 204000 milles d'Italie. 

Dans la .moindre distance la Terre fait un angle à la Lu-

ne de deux degrez &: 8 minutes , dont la moitié un degié 

&: 4 min. est la parallaxe de la Lune : c'est à dire la diffé-

rence de la situation apparente parmy les Estoilles fixes entre 

ceux qui la voyent au Zenith , où il .n'y a point de paralla-

xe , .& ceux qui la voyent en meíme temps dans l'horifon
 T 

où la parallaxe est la plus grande : ou pour mieux dire , la dif-

férence qu'il y auroit fans la refraction qui élevé la Lune
 s 

au lieu que la parallaxe F abaisse , mais par des règles, &: par 

des mesures différentes. Et dans la plus grande distance la Ter-

re fait un angle à la Lune d'un degré jo min. dont la moitié 

£j minutes est la moindre parallaxe horizontale. 

Les objets dont la parallaxe est plus grande d'un degré , ôc 

4 minutes, font au dessous de la Lune &: ceux dont la pa-

rallaxe est moindre de y5 minutes font au dessus. 

plus la distance est grande, plus la parallaxe diminuë ; &£ 

plus la distance diminuë, plus la parallaxe augmente. Un nua-

ge dans la région de l'air peut avoir presque 50 degrez de 

parallaxe : pouvant estre à peu de distance dans le Zenith a 

un , ôc dans l'horifon à un autre. II ne faut que l'élevacion 

d'un quatt de diamètre fur la surface de la Terre pour faire 

diminuer la parallaxe plus de 48 degrez ; & lelevation d'un. 
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demidiametre entier pour la faire diminuer 90 degrez , com-

ine on peut trouver facilement par la Trigonometrie, &voir 

dans la Table suivante que je mets icy pour monstrer la di-

minution de la parallaxe à diverses distances , & combien 

il est plus diincile de mesurer les grandes distances que les pe-

tites, & qu'il y a des termes au delà desquels nous ne sçaurions 

appercevoir la différence de la distance des objetsquoy que 
immenfe.qu'elle soit» 
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Comme nous n'avons pas d'Observateurs, dont un ait la Co-

mete au Zenith, pendant que l'autre l'a à fhorifon pour 

pouvoir observer toute la parallaxe, comme elle est dans cette 

Table ; on compare communément les observations faites en 

mefme temps dans deux lieux les plus éloignez l'un de l'autre 

qu'il est possible ; prenant la distance des lieux pour base 

d'un angle à la Comete qui nous fait connoistre fa distance. 

Mais l'Europe où font les bons Observateurs, avec lesquels 

nous avons correspondance, n'est pas assez grande pour for-

mer une base proportionnée à une distance beaucoup plus 

grande que celle de la Lune : Et les observations faites par 

divers Astronomes, par divers instrumens , & par diverses 

méthodes, peuvent avoir des difcrences entrelles qui pour-

roient estre prises pour parallaxe. Les distances mesmes des 

Estoiles fixes qui font toujours les mefmes , & qu'on a le 

temps & la commodité de vérifier autant qu'on veut, estant 

observées par divers Astronomes , se trouvent souvent disse-

rentes de quelques minutes : comme il est, facile de voir dans 

lereceùil que Mr Hevelius en a fait avec beaucoup de foin dans 
son grand & excellent ouvrage de la Machine Celeste. Ce 

qui fait voir qu'on ne peut pas avec feurete attribuer à pa-

rallaxe un peu de disserence qu'on trouve entre les observa-

tions de divers Astronomes fuites en mefme temps en divers 

lieux particulièrement dans les observations de cette Co-

mete, qui est mal terminée, &: dont on a de la difficulté à 

déterminer toujours de mefme le bord &; le centre , il .est dif-

ficile que deux Observateurs s'accordent parfaitement : au 

lieu qu'un seul Oíervateur se peut mieux assurer de la pren-

dre toujours de la mefme maniere : C'est pourquoy il est plus 

expédient dans une opération fi delicate de suivre une mé-

thode qui n'ait besoin que d'un seul Observateur. 

La révolution journalière de 24 heures vers l'Occident au-

tour de Taxe de la Terre , fait qu'un Astre en diverses heu-

res du mefme jour change de distance & de position à l'é-

gard d'un, mefme Observateur placé sur la surface de la Ter-

re , à proportion du diamètre de son parallele qui l'éloigne de 

saxe.. Ainsi la plus grande variation de la distance d'un Astre 

qui peut arriver fur la. Terre par la ^évolution journalière 



ti ans le meline intervalle de temps, est à Tégard de ceuxqui 

font fous la ligne Equinoctiale ; parce que l'Equinoctial est 

le plus grand cercle de tous les parallèles : mais ceux qui 

font éloignez de 30 degrez des Pôles, & de 60 de l'Equino-

ctial, ont une variation égale à la moitié de celle qui arrive 

fous l'Equinoctial ; parce que le diamètre du cercle distant 

de 30 degrez du Pôle est égal à la moitié de oeluy de l'E-

quinoctial : & fous les Pôles autour desquels fe fait la révo-

lution journalière, il n'y a aucune variation. 

La Ville de Paris qui est éloignée du Pôle de 41 degrez 

ro min. est dans un parallele dont le diamètre est presque 

égal à deux tiers de la plus grande variation qui puiífe 

arriver fur la Terre par le mouvement 'journalier .à 1-Occi-

dent. 

Cette variation de distance & de position qu'un Astre af-

fèz proche de la Terre fait en diverses heures du jour à l'é-

gard d'un mefme Obferváteur , eaufe toujours une variation 

apparente d'ascension droite, &c le plus souvent aussi de dé-

clinaison. Je me fuis proposé d'observer principalement celle 

d'ascension droite comme la plus sensible dans nostre Come-

ite , &: plus facile à déterminer. 

J'appelle variation d'ascension droite celle qui arrive au mou-

vement de l'Astre selon la ligne d'Orient à Occident entre 

ies cercles des heures Astronomiques. Cette ligne s'observe 

facilement, mettant un filet dans le foyer de la Lunette , & 

la dressant de-forte qu'une Estoilefixe par courre .ce filet pen-

dant tout le temps qu'elle met à passer par la Lunette. Un 

autre filet perpendiculaire à celuy-cy marque en mefme temps 

le cercle horaire qui passepar les Pôles du Monde. 

Dans l'obfervation de cette Comete qui ne se yoitpas com-

modément par le siletjj'ay placé au foyer d'une Lunette une ou-

verture quarrée, dont je mettois un costé parallele à l'Equino-

ctial, le tournant à une Estoile fixe proche de la Comete y 

de forte qu'ayant laissé la Lunette immobile , cette Estoille 

marchoit exactement fur ce costé , pendant tout le temps 

qu'elle passoit dans la Lunette par son-mouvement à Occi-

dent. Ainsi ce costé, & l'opposé marquoient des parallèles, 

los autres costez perpendiculaires marquoient des cercles lio-
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raires. Pour îa mettre plus facilement & la conserver ensuite 

dans cette situation , je mettois la Lunette fur une machine 

< qui se tourne sur un cilmdre parallele à saxe du Monde, 

semblable à celle que Scheiner appelle Heliotropique , 

parce qu'elle est- propre pour suivre le mouvement du Soleil 

à l'Occident. Aprés avoir vérifié la situation de la Lunette 

íbr cette machine je la laiífois immobile lorsque je voulois 

observer la différence du paífage de la Comete., & d'une 

iEstoile fixe. 

Parmy les Estoiles. fixes qui se voyoient avec la Comete, je 

choisiífois celles qui s'approchoient le plus de fon parallele ,° 

afin que la différence du passage fût observée avec plus d'e-

xactitude. J'obfervois cette différence a la mefme Estoilefi-

xe plusieurs fois dans la mefme nuit -, pour avoir le mouve-

ment particulier de la Comete pour ce temps-la. 

Et comme la variation de l'Afcension droite qui se fait 'par 

Ila parallaxe est d'autant plus sensible que l'Astre est plus pro-

che du Méridien ; car elle fait autant de variation dans les 

deux premières heures depuis son départ du Méridien qu'el-

le en fait dans les autres quatre, entre les deux , & les six : 

Je prenois la Comete plus prés du Méridien-, & ensuite plus 

prés du cercle de six heures qu'il m'estoit possible , afin que s'il 

yavoitde la variation elle fut plus considérable. 

Les premiers jours que cette Comete commença à paroistrc 

cette méthode estoit inutile ; parce qu'elle ne se voyoit que 

áòrt éloignée du Méridien, &: pendant peu de temps. II fal-

lut donc attendre que par son mouvement particulier qui 

estoit alors plus viste que le Soleil, &: alloit obliquement vers 

le Nord-est $ elle fut assez élevée fur l'horifon , & y de-

meurast plus long-temps , pour pouvoir faire dans le meline 

soir une variation sensible. 

Je ne manquois pourtant pas de faire quelqu'essay de cet-

te méthode , lorsque la Comete se rencontroit si proche de 

quelque .Estoile fixe , qu'on la pourroit voir avec elle dans 

l'ouverture de la Lunette pour en mesurer la distance avec 

assez d'exactitude,. 

La premiere commodité qui se presenta fut le y de Janvier, 

iors que la Comete estoit proche de deux Estoilles qui font 



dans la bouche du petit cheval ; j'obfërvay pour lors fans las 

machine le mouvement quelle faisoit à leur égard ; & quoy 

que le temps ne me permit pas de l'obferver que pendant 

une heure 40 minutes: je le trouvay pourtant si proportion-

né à celuy qu'elle faisoit alors en 14 heures, que je fus fort 

affeuré qu'il s'en falloit beaucoup qu'il n'y eut l'inegalité qui: 

se devoit trouver li la Comete avoit esté au dessous, de la-

Lune. 

Pour un plus grand éclairciítement j'attendis une autre oc-

casion que la Comete fut visible par la Lunette avec d'au-

tres Estoiles fixes, dont la premiere se devoit présenter le 9 de 

Janvier, lors qu'elle devoit paífer proche de deux Estoiles qui 

font au genou du Pegafe: Mais les nuages qui couvrirent le Ciel 

ce jour-là, ne me permirent pas de jotiir de cette commodi-

té, & il me faillie attendre que la Comete approchât de la 

teste d'Andromede, &: de fon épaule qui, se rencontraient. 

tout proche de sa route. 

Alors comparant la Comete à ces Estoilles à diverses heu-

res du soir, je mesurois le mouvement apparent que la Comete 

faisoit à leur égard pendant le plus long intervalle de temps, 

que je pouvois avoir. Le lendemain je determinois le lieu de 

la Comete à l'égard de la. mefme Estoillefixe, àia mefme 

heure que je l'avois observé le jour précédent ; pour trou-

ver le mouvement qu'elle faisoit en un jour, par la compa-

raison de deux termes ; afin d'avoir un mouvement journar 

lier qui ne fut point altéré de la parallaxe , en cas qu'il y 

en eut. 

Et parce que au temps que j'ay fait la plupart de mes ob-

servations pour la parallaxe, le mouvement propre de la 

Comete estoit inégal, retardant manifestement d'un jour à: 

l'autre ; II falloit prendre garde que l'inegalité propre ne dimi-

nuât, ou augmentât, ou recompensât l'eífet de la parallaxe. A cet 

effet j'obfervois de fuite le plus grand nombre de mouvemens 

journaliers que je pouvois , &: les ayant comparé ensemble 

Ôc trouvé leur inégalité d'un jour à l'autre , je la distribuois 

par les heures du jour, afin d'avoir au temps des observations 

le véritable mouvement horaire de la Comete, pour compa-

rer à celuy que j'avois trouvé par les observations immédia-
tes du mefme soir.. ~ 5| 



Sì íe mouvement horaire tiré des observations faitesle me-

line soir, s'accordoit au mouvement horaire tiré du journalier 

avec ces précautions ; c estoit une marque assez certaine qu'il 

n'y avoit point de parallaxe sensible ; car la parallaxe variant 

d'une heure à l'autre cause une inégalité apparente au mou-

vement journalier, &s si elle ne la cause point,, elle n'est pas 

sensible par ces observations. 

Or par les observations faites à ce dessein avec les précau-

tions nécessaires, &: pendant les intervalles de temps dont la 

constitution de l'air & la situation de la Comete m'ont per-

mis de jouir ; j'ay trouvé le mouvement du soir si propor*-

tionné au mouvement journalier, que j'ay toujours eu sujet 

de conclure que cette Comete n'avoit pas une parallaxe qui 

approchât de celle de la Lune , & que fans doute elle estoit 

beaucoup plus éloignée de la Terre. Comme il paroist par, les 

observations suivantes. 

f §f §f§f§f §f§f §f f §f §f §f §?§f §f §f§f 

OBSERJTMIONS TOJSR LA PJRJLLJXE. 
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e
 de Janvier l'air estant serein òc tranquille , &c h 

Comete assez élevée sûr l'horison à la premiere appari-

tion des Estoilles ; je m'apprestay pour faire des obferva»-

tions propres pour trouver fa parallaxe, en cas qu'elle fut sen-

sible. Je mis donc fur la machine qui fuit le mouvement des 

Astres une Lunette de 4 pieds, que je preferay à une plus 

longue , parce qu'elle découvre un plus grand eípace du Ciel, 

& n'est pas si sujette à estre ébranlée par le mouvement de 

l'air : &: Fayant dressée à la Comete je vis par l'ouverture 

quarrée,.que j'avois mis dans son foyer , plusieurs petites 

Estoilles qui precedoient la Comete , & qui pouvoient servir 

à mon dessein. 
Ayant donc tourné la Lunette de forte que deux costez- de 

l'ouverture fussent parallèles à l'Equinoctial ; je verifiay cette 

situation par le moyen d'une de ces petites Estoilles qui par-

courent l'un des costez par son mouvement vers l'Occident., 
K 



;par un assez grand espace de temps, qm'excedoit 7 minutes,, 

,&je l'arrestay fur la machine, qui la confervoit en cette situa-

tion, lors qu'il falloit tourner la Lunette aux autres parties du 

Ciel où alloit la Comete &: les Estoiles. 
Parmy ces petites Estoiles il y en avoit une qui" estoit pres-

que dans le mefme parallele, & precedoit immédiatement la 

Comete à une distance moindre d'un demy degré. Ayant 

donc dressé la Lunette à cette Estoille . j'obfervay la diffé-

rence du passage entre elle, &c la Comete; faisant compter 

à la pendule toutes les secondes de temps qui passoient pen-

sant mon observation. 

PREMIERE OBSE&VA?ION D V 14= 

À 6 h. 4 m. 4% sec. L'Estoile qui precedoit la Comete 
sortoit de l'ouverture de la Lunette. 

Jk. 6 h. 6 m. 43 sec. Le centre de la Comete sortoit. 

2 m. 1 íec. Différence du passage entre l'Estoile& 

la Comete. 

SECONDE OBS E RV ÂT ION D V 14e. 

Ayant laissé la Lunette immobile dans la situation prece-

dente , j'attendis le passage de la teste d'Andromede qui en-

:tra dans l'ouverture quarrée , dans laquelle elle marchoitpar 

:une ligne plus Septentrionale que celle de la Comete de .46 

minutes. 
A 6 h. £3 m. 3 sec» La teste d'Andromede sortoit de I'ouver 

ture. 

Dans l'obfervation precedente 

Â 6 h. 6 m. 43 sec. Le centre de la Comete estoit forty. 

"~Ï6m. 2.0 íec. Différence du passage entre la Comete 

& la teste d'Andromede. 

Je pris cette différence, pour la comparer à celles que j'a-

vois dessein de prendre les jours suivants, pour trouver la re-

tardation journalière de la Comete. 

A 6 h. 4m. 41 sec. L'Estoille prise dans la iere observation 

ayoit passé 



'Jíéhi$m}C. La'Teste d'Andromede. 

18 zi Différence du passage entre ces deux Estoi 

les. 

TROISIEME OBSERVATION DV 

A 7 h. )'3 m. 44 f. L'Estoile precedente sortoit 

A 7 56 37 Le centre de Ja Comete sortoit 

a 53 Différence» 

COMPARAISON B E LA PREMIERE £T DE LJ 

3e Observation. 

A 6 h. 6 m 43 s. La Comete passoit aprês 

TEstoilefixe zm. i£ 

A 7 $6 37 Elle passoit aprés l'Estoile 

fixe z j3 
Donc en 1 h. 49 54 La Comete retardoit à l'é 

o-ard des Estoiles fixes í 2 f. 

La disserence a z heures 
est c e 10 mis. qui donne a la mefme 

proportion 5 

JDonc en :z heures la Comete retarde à 1 e-
gard des Estoiles fixes J7 

en 1 heure 2.8-^ 

en 4 1 54 
en 6 2, yi 

en iz 5 42-

enz4 11 2,4 

Telle devoit estre la retardation de la Comete pendant un 

Jour, supposé qu'elle n'eust point de parallaxe,, ÒC que son 

mouvement d'ascension droite fut égal. 
II restoit à trouver la retardation journalière pat la compa-

raison des observations faites ce mefme jour , &: d'autres à 

faire le jour suivant à la mefme heure, pourvoir sielle estoit 

sensiblement differente de celle que nous avions trouve par 

les observations de ce soir. 
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Nous observâmes ensuite que la Comete estoit en' ligne 

droite avec la teste & l'épauled'Andromede ; &fque le mi-

lieu de la queue passoit par la moyenne de la ceinture d'An-

dromede , òc alloit jusqu'au costé lumineux de Eersée. 

Le iy de Janvier le Ciel fut couvert dé nuages, &: ne 

nous permit pas d'achever l'observation que nous avions 

commencé. 

Y E16' le Ciel estant"favorable, nous vifmes la Comete qui 

§ >ayoit passé la teste d'Andromede, & qui a y h. 10 m. y sec., 

estoit élevée sur l'horison de 64 degrez. Ensuite je fis les 

observations suivantes pour la parallaxe par la mefme Lunette, 

par la mefme machine, & avec la mefme préparation que j'a-

vois fait le 14e. 

PREMIERE OBSERVATION DV i6\ 

A y h. 28 m. 2 sec. la teste d'Andromede sortoit de la Lunette.. 

A y 33 yy -i. le centre de la Comete sortoit 

y 53~"T Différence du passage entre la teste d'Andro-

mede ôc la Comete. 

COMPARAISON DE CETTE OBSERVATION AVEC 

la premiere & la seconde du 14'. 

Le 14-. à 6 h. 6.m 43sec.LaComete precedoit la teste 

m. s. 
d'Andromede de i# 20 

Le 16 à y 33 yy La Comete passoit aprés 

la teste d'Andromede y y 3-^-

Donc en 1 23 z6 12 la retardation de la Comete 

à l'égard des Estoiles fixes est 22 13-f 

II manque à deux jours 33 m. 48 sec. 

ausquels il est deu à la mefme proportion-. iy 

Donc en 2 jours la retardation de la Comete 22 28— 

Et ayant supposé le mouvement en ascension 

droite égal m. sec. 

en 24 heures n 14 ~ 

eniz y 37 i 

en d z 484-

en 3 1 24 ̂  

en L 2,8 — 

COMPA-
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ÌMOMPARAISÓN DE CETTE RETARD AT I O N A 

celle qui a e Hé tirée des observations du^14''. 

Dans la comparaison faite le 14e aprés^la 3* observation nous 

trouvâmes la retardation de laComete à f égard des Estoiles fixes 

; pendant deux heures parobservation immediate de 57 sec. 
& par la comparaison precedente nous trouvons 

la retardation pendant deux heures de fé 

Elle est donc un peu moindre par la comparaison des deux 

jours que par les observations immédiates du mefme jour. 

-REFLEXION SF-R LA COMPARAISON PRECEDENTE^ 

Cette petite différence qui se trouve entre la retar*, 

-dation tirée de l'observation immediate du 14*. &: la 

retardation* tirée des observations de deux jours ne peut 

.pas estre causée par la parallaxe : Car la parallaxe devoit ac-

célérer le mouvement de la Comete à Occident, &: cette ac-

célération devoit diminuer la retardation causée par le mou-

vement propre vers f O rient ; ou la recompenser entièrement 

íì elle avoit esté assez grande. Donc la retardation le soir du 

14e de Janvier devoit estre moindre que la retardation véri-

table causée par le mouvement propre ; au lieu qu'elle a pa-

ru tant soit peu plus grande. 

Si nous voulons que les observations puissent arriver à cet-

te subtilité & ne leur point attribuer cette différence il 

ífaut reconnoistre qu'elle est causée par l'inegalité du mouve-

ment propre de la Comete qui retardoit d'un jour à l'autre. 

Et déja il paroist que rinegalité causée par le mouvement 

propre excède celle qui peut estre causée par la parallaxe. 

NOUS ne sçavons pas encore par les obíervations quelle est 

cette inégalité propre ; mais comme le mouvement de la Co-

mete ne diminué pas avec précipitation , nous sçavons qu'el-

le n'est pas grande , & que la parallaxe qui est encore plus 

petite ne peut pas estre fort sensible : puisque jusqu'à présent 

il n'y a rien qui la fasse paroistre. 
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SE CO N VE OBSERVATION DV rT.. 

Dans le parallele de la Comete il y avoit une Estoile assez-

claire qui precede l'australe dans l'épaule d'Andromede dant 

je trouvay à propos d'observer la différence d'ascension droite 

d'avec la Comete. 

A 6 h. yo m. 27 sec ~- Le centre de la Comete sortoit de la 
Lunette. 

A 7 y 2.4- L'Estoile sortoit 

14. yé -f Différence du passage entre la Come-
te & cette Estoile. 

TROISIEME OBSERVATION DV 16:, 

.A 8 h. 46 ni; 20 sec Le centre de la Comete sortoie-

A 5» o, 24' L'Estoile suivante sortoit 

14, 4„ Différence du passage.. 

COMPARA IS 0 N DE LA SECONDE ET DE LA 

troisième observation du 16 

A6 hyom.27 sec.La différence du passage dela 

Comete & de l'Estoile suivante m. sec.. 

A 8 46 20 La différence estoit 

Donc en 1 yy. y 3 La retardation de la. 

Comete à l'égard des 

Estoiles fixes 

II manque à 2 heures. 4, m. 7 sec, qui àia 

mefme proportion donnent. 

Retardation pendant deux , heures 
en une heure 

en 3 

en 6 

en 12 

en. 24 

14 yó-l 

14. 4, 

5m-

. 4-;. 

544-

*7 T 

1 21 
o 

2.4/.V 

5' *7 
10. y^ 
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gJP'A T R I E M E OBS E' R V A T10 N DV í» 

Et sa Comparaison avec-la premiere du me/me jour, 

Aio h. i8m. 7 sec La teste d'Andromede sortoit 
Aio* 16 6 Le centre de la Comete sortoit 

7 y 9 Diffcrence à 10 -h. 26 m 6 sec 
y Différence à y 33 yy 

ff Retardation en 4h. yi 11. 

3 pour 6 minutes- ~ qtii "manquent à y heures, 

2 8 — Retardation pour y heures. 

iy4- Pour une heure 

GIN ^V I E M E O B SE R VA T I 0 N DV 1*5 

Et:sa Comparaison avec la seconde. 

A 10 h.16 m. 6 sec. Le centre de la Comete sortoit 
A10 39 27 L'Estoile suivante sortoit. 

13 21 Différence à : 10 h z6 m. 6 séc. 
14 y 6-f- Différence à. 6 y o 27 

í. 3y-f en 3
 3

y 39 

2ií-^ pour une heure, 

í I X I E M E ? 0 B S E R V ATI 0 iV. D V 161 

Et sa Comparaison avec la premiere. 

A n h. 13 m. 42 sec. La teste d'Andromede sortoit. 

Air 22 7~-~ Le centre de'la Comete sortoit.' 

* 
8 2y-~ Différence à 11 h. 22 m. 7s~ 

y y3f Différence à y 33 yy" 

32 Retardation pour y h 48 12 

y pour 11 48 

2- 37 pour 6'h. 

z6~ pour une heure. 

II restòit encore à distinguer l'inegalité propre de la retar-

dation journalière , afin de trouver, la vraye retardation ho-

raire au temps desobservations, &.la comparer à l'observée , 

pour voir s'il y auroit quelque différence évidente, qui scroit 

causée par la parallaxe, ce qui demandoit encore l'observa-

tion d'un jour. 
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E 17 à y h. &un quart la Comete estoit encore en ligne 

.droite avec, la teste d'Andromede,&:la luisante de l'Epaule. 

PREMIERE O B SE RV JT ION DV 17, 

Et fa Comparaison avec la premiere du 16. 

A y h. 17 m. 3 sec. La teste d'Andromede sortoit 

A y 33 .22 JLe centre de la Comete sortoit. 

\6 Xp Différence le 17 à y h. 33 m. 22 sec. 
y y 3 4- Différence le 16 à y 33 yy 

10 2,y~ Retardation entre le 16 6C 17 

y 12 ~ En 12 heures J 4 

2 36 ~ en 6 

Ï 18 ~~ en 3 

26 en 1. 

IH paroist icy que la retawktion véritable de la 'Comete 

-pendant une heure tirée du mouvement journalier véritable 

est la mefme que celle que nous avions trouvé par le plus 

long intervalle des observations faites le jour précédent
 }

 & 

.moyenne entre les deux que nous avions tiré des deux au-

ítres intervalles qui differoient l'un de l'autre de deux í e con-
.des. 

SECOND E OBSERVATION DV 17. 

Et sa Comparaison avec la feconie du 16. 

A -6 h. 49 m. 23 fec.-f- La Comete sortoit 

A 6 £3 54 L'estoile dans le coû d'Andromede 
sortoit 

4 

14 yé 4-

10 
X 

En 23 j$ 

Donc 10 2y -f Différence pour 24 heures-, qui •s'ac-

.corde précisément avec celle que nous avons tiré de la dif-

férence 
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ferente du passage de la teste d'Andromede '& de la Come-

te aprés la premiere observation de ce mefme jour. 

TROISIEME OBSERVATION DV 17, 

A 6 h. 42 m 2.3 se. 4/ le centre de la Comete sortoit 

A 7 3 y L'épaule d'Andromède sortoit 

13 41 --Différence à 6li. 49 m- 13sec. 

'gVATRIEME OBSERVATION DV ï/%-

Et sa Comparaison avec la 3e. 

A10 h. 40 m. 49 se..Le centre de la Comete sortoit 

Aio yz 54 L'épaule d'Andromede sortoit. 

iz m. y se. Différence à 10 h. 40 m. 49 sec. 

13 41 Différence à 6 49 Z3 

1 36 Retardation en 3 yi 26 

zy Retardation horaire le soir du 17. 

NOUS avons jusques icy trouvé les retardarions horaires ap-

parentes pour les soirs du 14,16, &: 17 de Janvier , & les re-

tardarions. horaires véritables pour les mesmes jours , ayant 

supposé lë mouvement, égal , & nous avons veu qu'elles ne 

diffèrent pas sensiblement. II faut maintenant distinguer l'i-

negalité de la retardation journalière, pour trouver plus ju-

stement la retardation horaire véritable au temps de nos ob-
servations. 

DISTINCTION DES MOVVEMENS 

journaliers entre le 14, 15, 16 de lanvier. 

' Dans la comparaison de la premiere observation du 14 à 

là premiere du 16 , nous avons trouvé la retardation de la 

Comete à l'égard des Estoiles sixes en-

deux jours- zz m.z8fec4-

Et dans la comparaison de la premiere 

observation du 16 avee la premiere du 17' 

& la seconde avec la seconde nous avons 

ï louvé la retardation d'un jour 10 zy -f 

Donc la retardation en 3 jours 3Z y4 
entre le 14 & le 17. 

M 
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La f partie est *o jS 
qui doit estre la retardation moyenne au 

milieu de l'intervalle c'est à dire entre Je 

2J&: le 16 

L'ayant oste de la retardation de deux 

jours entre ,1e 14 & le 16 qui fait 2,2. 2,8 ~> 

Reste la retardation journalière 

entre le 14 & le 15 n 30 £ 

Laquelle estant comparée à la moyenne 10 j8 ^ 

donne la différence 32. -r 

qui estant osté de la moyenne laisse 10 t$ ~r 

qui est la retardation entre le 16 & le 17 précisément com-

me elle a esté observée par deux fois. 

Donc la retardation de la Comete à l'égard des Estoilles 

fixes au temps de nos observations faites pour la parallaxe, di* 

minuoit uniformément 32 sec. & ~- par jour 

Retardation journalière 

Janvier JA ™- J"\ Diminution 
£ n 30 -
l
{ 10 j8 3* v 

17 

ft faut distribuer cette diminution du mouvement journalier 

également par les z
4

 heures du jour. Mais pour abréger l'o-

peranon, nous la distribuerons premièrement de sixìieures 

en six heures , & ensuite à chacune des six heures du soir du 
14, du 1$ & du 17 auscjuels nous avons observé. 



47 

DISTRIBUTION DE L'INEGALITE' DE LA 

retardation de la Comete de six heures en six heures 

tirée du mouvement journalier. 

Iours heures 

lé 

'7 

6 

it 

18 

Q 

12 

ï8 

O 

! 6 

12 

Î8 

o 

- 6 

fti). tierces 

z # 

z K 

z 51 

z 4P 

2 4/ 

2- 45 

* 43 

z 41 

2- 39 

z 37 

* I 3f 

z 33 

2 31 

Différences I
 Sommes 

40 

37" 

35 

33 

31 

*9 

*7 

*J 

*3 

22 

20 

2 

2 

2 

2 

X 

2 

1 

I I JO 

10 58 

2 13 V 

3° 

30 
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DISTRIBUTION DE L'I N E G A LITE' DE LA 

retardation de la Comete pour le temps de. 

nos Observations.. ' 

Janvier 

Iours heures 

14 $ 

7 
8 

9 
10 

ir 

12 

secondes tiercei 

29 27 

1
9

 23 

m w 
2-9 1; 

2-9, " 
25» 6 

Différences 1 
tieuei 1 

4 

4 

4; 

4 

Sommes 

IB;B. /ec. tier. 

2 S5 4° 

• Parl'òbstr-

■ ation du 

mêipe soir. 

** fecvndes 

16 6 

7 
8 

9 
10 

ii 

12 

z6 44 

16 40 

t6 36 

z6 32 

16 28 

26 2y 

x 4 

4 

4 

4 

3 
n 

* 32 2J 

2-7 T 

16 

25f 

"n, 6 

7. 
8 

9 
io 

ri 

12 

2J 23 

2J ic, 

25 Ij 

2J II 

7, <J 7 

4 

4 

4 

4 

4. 
2 3] :- 18 

2-5 

18 6 
j ^

 1 
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HBFLEXION'S SVR LES RETARD ATI ON S HORAIRES 

de U Table precedente. 

1 Les retardatìons horaires tirées des journalières dans ía premie-

re colomne de Table precedente peuvent estre bien plus justes 

que celles qui font observées le mefme soir, placeés. dans la der-

niere; parce que s'il y a un peu d'erreur dans le mouvement d'un 

jour se distribuant en 24 lui reste imperceptible dans une heure.-

au lieu que celuy qui est tiré de l'observation d'une heure y 

reste tout entier , &: celuy qui est tiré de l'obseruation de deux 

heures íé partage par la moitié. C'est pourquoy dans la premie-

re colomne nous avons mis encore les tierces, quoy qu'on ne 

les puisse pas observer immédiatement, ,& que nous ne pré-

tendions pas d'arriver à cette subtilité; ôc dans la derniere co-

lomne nous n'avons mis que les parties des secondes les plus sen-

sibles., 

Les retardations horaires de ía derniere colomne font dimi-

nuées par la parallaxe ; & il paroist que certe diminution est 

presque insensible ; parce qu'elle n'excède jamais une se-

conde entière , & le plus souvent elle n'excède pas une demi 

seconde , dont nous ne pouvons pas avoir une évidence certain 

ne ; puisque nous y trouvons une fois , comme dans les pre-

mières, observations du 16
 y

 une demi íeconde d'excez qui est 

contre Ia parallaxe , ce qui peut estre causé par la difficulté 

de prendre toujours de mefme le centre & le bord de la Comete,, 

qui estoit coufuTe &mal'terminée. Outre qu'il est bien difficile 

de s'assurer d'une seconde en quatre passages qu'il faut obser-

ver deux de la Comete, &deux de l'Estoile fixe, pour dé-

terminer la retardation, ou accélération pendant un intervalle 

de temps. 

Mais à tout prendre, iíparoist que le plus souvent dans la 

retardation horaire observée , il y a plus de diminution que 

d'augmentation ; ce qui ne paroissoit point avant que nous eus-

sions distingué , & distribué par les heuresTinegalité de la re-

tardation propre ; mais elle n'est presque rien à proportion de 

ce qu'elle seroit
 S

 si la Comete estoit au dessous de la 
Lune.. 



P
Our concevoir plus facilement la différence qu'il y au* 

roit eu dans nos observations si la Comete estoit sublu-

naire , il faut considérer la figure des parallaxes horaires 

que nous avons mis dans un coin du Planisphère. Elle 

represente l'hemisphere boréal du Ciel, :& de la Terre vu 

■par le Pôle A. par lequel passent tous les cercles concen-

triques des heures Astronomiques ., qui font représentez 

■dans cette projection par des lignes droites. Le cercle 

B, C, K, C, B, est l'Equinoctial de la Terre, & Je cer-

cle 6, 7, 8, p, l'.Equinoctial dans l'orbe de la Lune. 

Le Méridien de Paris est représenté par la ligne droite 

A K , la distance de l'Equinoctial a l'Óbservatoire de 4g 

degrez p. m. egale à XC est représentée par K P , tk. sa 

distance au pôle de 41 degr. 10. min. egalea C B est représen-

tée par P A, qui est le sinus de cet arc dans le méridien , 

;& la distance de Paris à l'axe de la Terre, qui est 6fî mil-

lièmes , c'est .a dire presque les deux tiers du demidiametre 

de la Terre. 
Le centre de nos cadrans artificiels & de nostre machi-

one parallatique est en P ; dont la distance a Taxe P A n'a 

.aucune proportion sensible a celle des Estoiles fixes; mais 

die est sensible a l'égard de la distance de la Lune, &: de 

tout autre objet sublunaire ; c'est pourquoy nos cadrans ne 

monstrent pas si juste l'heure de la Lune que celle des 

Estoilles fixes.. 
Les heures véritables partagent en 24 parries égales la 

circonférence concentrique de rEquinoctiaJ, qui est icy re-

présenté par le cercle 6,7,835), & les heures apparentes 

partagent en 24 parties égales un cercle parallele a l'Equi-

.noctial , &: concentrique a nostre machine qui est icy repre-

ìenté par le cercle VI, VII, VIII. 
Les lignes tirées du centre de la Terre par les points de 

Ja division de l'Equinoctial, comme A 6., A 9, A 12. font 

celles des heures véritables, qui nous représentent les cer-

cles horaires Astronomiques : ôc celles qui font tirées du 

centre de nos machines , ou cadrans à la circonférence du 

cercle excentrique parallèles à celles dès heures véritables , 

comme P
;
 y I ; P, VII font celles des heures apparentes , & 
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■Bons représentent les cercles horaires apparents. 

Or il est manifeste que le méridien apparent concoure 

avec le véritable , & que tout autre cercle horaire apparent 

comme PII est éloigné du véritable correspondant eomme 

A z , que cette différence augmente en s'éloignant du 

méridien, & que la plus grande est au cercle de 6 heures, 

qui est perpendiculaire au méridien , dont la distance est 

mesurée par le demidiametre de nostre parallele P A. 

Car il est aisé a demonstrer qu'à toutes les heures du 

jour la distance du cercle de l'heure apparente a celuy de 

■la véritable , comme P M a z heures, est le sinus de l'are 

de la mefme heure pris dans nostre parallele terrestre , ce 

qui donne une grande facilité de la trouver a toute heure. 

Or cette distance du cercle véritable à lapparent. a 

moindre proportion au demidiametre de l'Equinoctial de 

l'orbe de la Lune représenté par le cercle 6 , 7, 8 , 9 , qu'a 

un autre parallele éloigné de l'Equinoctial dans le mefme or-

be , & à la mefme distance de la Terre , comme est celuy 

qui est représenté par G , H , I , qu'il faut imaginer élevé 

fur le plan de l'Equinoctial par une ligne égale à F N per-

pendiculaire à F A F , de la maniere que N N est élevée 

ïur la ligne 6,6; ainsi le point F qui est autant élevé fur la 

ligne 6
3
 6 que le point N, est aussi éloigné du centre A de tout 

le demidiametre de l'orbe de la Lune : c'est pourquoy la di-

stance P A est sinus d'un arc à proportion plus grand dans le 

parallele F G H , que dans l'Equinoctial , & la mefme cho 

fe arrive à proportion à l'égard de toute autre distance, com-

me P M. 

Cet arc compris entre le cercle de l'heure apparente, &: de 

la véritable, mesure la difíèrence du temps entre le passage 

de la Lune, & du lieu dans le firmament où font les Estoi-

.les fixes, auquel elle se rapporte 

Soit donc un objet sublunaire H dans le mefme méri-

dien véritable que l'Estolle L avec laquelle il feroit veu par 

un Observateur place enC. Nous qui sommes en P verrons 

Tóbjet H dans le cercle horaire apparent P H , plus éloi-

gné du méridien que le cercle horaire P L dans lequel nous 

verrons l'Estoile , ce cercle P L approche d'autant plus du 



cercle horaire artificiel P , II que l'Eítoiîe est plus éloignée 

de la Terre, de forte qu'à la distance des Estoiles fixes , qui 

est immense , il n'y a point de distance sensible entre P L & 

P II. Ainsi nous verrons l'objet fublunaïre aprés son pas-

sage au méridien anticiper l'Estoile fixe , qui est dans le mef-

me méridien véritable „ &: l'anticipation fera 1'angle L P H , 

ou II, P H, qui augmente jusqu'au cercle de 6 heures : mais 

avant le méridien comme au cercle de X heures , l'objet 

í-ublunaire suivra l Estoile avec laquelle il passe le méridien, 

& cette retardation diminuera jusqu'au méridien. 

Si nous avions pû voir la Comete dans le cercle de six heu-

res avant, &c aprés le méridien , c'aurait esté un grand avan-

tage pour déterminer plus justement fa parallaxe j mais ns 

l'ayant jamais pû voir que long temps aprés qu'elle avoit pas-
sé le méridien, il a fallu se contenter d'observer l'augmenta-

tion de la parallaxe pendant deux, trois ou quatre heures : 

C'est pourquoy il ne faut pas que nous prétendions de limii 

ter fa distance avec la précision que nous aurions pû faire d'u-

ne Planète qu'on auroit pû observer toute la nuit ; comme 

nous avons fait de celle de Mars, quand il estoit en oppo-

sition avec le Soleil, &: le plus proche de la Terre qu'il puisse 
estre. 

Estant donnée par l'hypothèse Ja parallaxe horizontale d un 

objet celeste éloigné de l'Equinoctial , on peut trouver la 

parallaxe horaire qui convient à cet objet à î'égarddel Ob-

servateur éloigné de l'Equinoctial à chaque distance du Mé-

ridien par le moyen de trois Analogies.. 

i. Comme le rayon ou demidiametre de l'Equinoctial est 

au sinus de la distance de l'Observateur au pôle de la Terre ; 

ainsi la parallaxe horizontale donnée, a la plus, grande pa-

rallaxe qui convient au parallele de l'Observateur prise dans 
un grand cercle de la sphère. 

z. Comme le sinus, de la distance de l'objet au pôle de 

1 Equinoctial ( qui est le complément de fa déclinaison ) est 

au rayon ou demidiametre de l'Equinoctial ,• ainsi la plus 

grande parali .xe trouvée par l'Analogie precedente a la plus 

grande parallaxe horaire de l'objet éloigné de l'Equinoctial à 

V égard de rQbscrvateur qui est aussi éloigné de l'Equino-
ctial.. * , 



m . 
3/Gomme le rayon cstau sinus de la distance de l'objet au 

Méridien ; ainsi la plus grande parallaxe horaire tirée par 

l'Analogie precedente est à la parallaxe-horaire de l'objet éloi-
gné du Méridien. 

Les deux premières Analogies se peuvent reduire à une qui 
est 

Comme le sinus de la distance de l'objet celeste au pôle de 

l'Equinoctial est au sinus de la distance de l'Observateur au 

pôle de la Terre ; ainsi la plus grande parallaxe horizonta-

le est à la plus grande parallaxe de l'Astre éloigné du Pôle 

à l'égard de l'Observateur éloigné de l'Equinoctial. 

Pour trouver par le moyen de ces Analogies ía proportion 

de ía parallaxe horizontale à celle qui convient au parallele 

< de l'objet celeste &: à fa distance au Méridien fans avoir 

besoin de recourir aux Livres de Trigonometrie, nous nous 

servirons de la Table suivante qui est generale pour les 

Parallaxes., dans laquelle ayant supposé la plus grande pa-

rallaxe de iooo secondes pout la facilité du calcul ; nous di-

stribuons toutes les moindres à chaque demi degré de distan-

ce , soit du Pôle, soit duMeridien, ■ & de deux en deux mi-

nutes d'heure, ce qui suffit, puisque la différence d'un nom-

bre à l'autre n'excède jamais le nombre de c», dont on peuc 

prendre la partie proportionnelle pour les minutes qui ne fonc 

point dans la Table, &: qu'on peut negliger entièrement, 

lors que la plus grande parallaxe n'excède pas 100 secondes ; 

comme font celles de toutes les Planètes à la reserve de la 

Lune ; sans danger de perdre une seconde dans le calcul, 

parce qu'alors la différence de la parallaxe d'un.demy degré 

.à l'autre n'excède jamais une demi seconds. 

ìLes minutes d'heure marquée s dans la premiere colom-

be servent à toutes les heures qui font à la teste de diverses 

colomnes, ainsi pour z heures io min : on trouve 537 dans le 

concours de la colomne de II heures avec la ligne de 10 m. 

& les minutes d'heure marquées dans la derniere colomne 

fervent à toutes les heures qui font au bas de la Table-. mais 

les degrez font distribuez par ordre en chaque colomne. 

Dans les espaces vuides entre les degrez on doit entendre le de-

mi degré ainsi à 6 z degrez &: demy on trouve 887. 

O 
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TABLE GENERALE DES PARALLAXES,. 
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Voyons maintenant ce qui feroit arrivé si Ta Comete eût esté 

fcblunaire. 

Si la Comete estoit au dessous de la Lune dans fa moindre 

distance à ta Terre, fa parallaxe totale qui convient au diamè-

tre de la Terre feroit ,tout au moins de 6 A minutes , comme 

est à peu prés la plus grande parallaxe de la Lune par les dé-

terminations Astronomiques : &r celle qui convient au demi 

diamètre du parallele de Paris, éloigné du pôle de 41 degrez 

io minutes par cette Table est 6 5 8 millièmes de tou-

te la parallaxe, c'est à dire de 42 min. d'un grand cercle. Mais 

le demidiametre d'un parallele celeste éloigné du pôle de 6z d. 

&; demy, où la Comete estoit au temps de nos observations 

faites pour la parallaxe , est par cette Table 884 millièmes du 

demidiametre de l'Equinoctial ; & la parallaxe horaire augmen-

te à proportion réciproque du parallele celeste à l'Equinoctial. 

La parallaxe totale occuperoitdonc 47 minutes, & un quart 

qui passent par les cercles horaires en 3 minutes & 9 secondes 

d'heure. Donc Pinegalité que la parallaxe auroit causé au 

mouvement de la Lune vers l'Occident entre le Méridien 

& le cercle de six heures auroit esté 3 minutes 9 secon-

des.. Et si la Comete estoit immédiatement au dessus de la; 

Lune , fa parallaxe,.. & Pinegalité qu'elle cause dans les mef~ 

mcs circonstances feroit un septième de moins , c'est à dire 

2 min. 42 sec. Donc à la moyenne distance de la Lune elle 

auroit esté 2 min. 56 sec. 
Le mouvement propre de la Comete par les observations pré-

cédentes la faisoit retarder à Pégard des Estoiles fixes dans, 

le passage par les cercles horaires véritables pendant six heu. 

ces. 

Le soir du 14' de Janvier de 2 m.. 56 sec 

Le soir du 16 de 2 39. 

Le soir du 17 de 2. 31 

Et la parallaxe à la moindre distance de la Lune í'auroìt fait 

accélérer pendant six heures de 3 min. & 9 sec à la moyenne 

distance de la Lune, de 2 min 56 sec &C à la plus grande di-

stance de 2 min.. 4 2 sec. Donc Pacceleration de la Cornet® 

entre le méridien & le cercle de six heures causée par la pa-

rallaxe , supposé qu'elle fut à la moyenne distance de la Lu-

ne, auroit esté égale à la retardation causée par le. mouvement 



propre pendant le mefme intervalle de temps le soir 

du 14 de Janvier &: les jours suivants elle auroit esté plus 

grande. Ainsi le 14 elle feroit passée aprés six heures avec les 

mefmes Estoiles fixes, avec lesquelles elle avoit passé par le 

ííneridien > .& les jours suivants elle les auroit precedé. 

Et si elle eût esté à la plus grande distance de la Lune le 14 

aprés six heures elle n'auroit retardé que de 14 secondes à 

fégard des Estoiles fixes avec lesquelles elle avoit passé par 

Je méridien j Le 16 elle les auroit precedé de 5 sec. & le 17 
d'onze. 

Mais parce que nous n'auons pas pû observer la Comete 

au méridien, & au cercle de six heures , & que la retarda-

tion causée par la parallaxe n'est pas uniforme , rie suivant 

pas la raison des temps > mais celle des sinus de la distance au 

méridien ; nous avons calculé dans la Table suivante de 4 

en 4 minutes d=heure l'acceleration que la parallaxe auroit eau-» 

fée a la^ Comete, sielle avoit esté à la moindre ou à la plus 

grande distance de la Lune, pour la pouvoir réduire.facile» 

.ment au temps de. nos observations. 

TABLE 



TABLE DE L'ACCELER ATION QUE LA PARALLAXE 

auroit causé au mouvement de la Comete àl'Occident, entre le 

Méridien, &: le Cercle de six heures ,les soirs du 14, & 17. 

de Janvier, sielle avoit esté à la distance de la Lune.' 

Distance av. 

Méridien. 

A la moin-

dre dipana 

delaLum. 

A la f lu si 

r rade difta-

edelaLnne. 

' Disiarne an 

Méridien, 

la moin-

ire difianct 

de la Lune. 

A la f Un 
*rade disi,) ■ 
;ÍÍ/S laLutìL 

Disiane e ai 

M.eridien. 

A \a moin-

dre disianu 

de la Lune. 

/<t plu. 

. rade diffá-

cede laLune 

H. m. m. sec. m. sec. H. m. m, sec. m. sec. B. m. m. sec. m. sèc. 
0 0 0 0 0 0 2, 0 1 35 1 21 4 Q 2 44 2 21 

4 0 3 0 3 4 1 38 1 23 4 2 4y 2 22 
8 0 7 0 6 8 i 40 1 z6 8 2 47 2 24 

12 0 10 0 9 12 1 43 1 28 12 2 48 2 25 
16 0 14 0 12 16 1 46 1 .30 16 2 50 2 z6 
20 0 17 0 15 20 1 48 1 32 20 2 51 2 27 
24 0 20 0 17 24 1 51 1 35 M, 2 52 2 28 
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 5
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0 46 0 39 5^ 2 11 .1 52. 56 3 2, 2 36 
s 0 O JO 0 43 3 0 2 13 Ï 54 ' 5 0 3 3 z 37 
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8 0 56 0 48 8 2 18 1 $8 8 3 5 2 38 

.12 0 j9 0 51 12 2 20 2 0 12 3 5 2 39 
j<S 1 2 0 54 16 2 22 2 2 16 3 ^ 2 39 
20 1 y 0 5<í 20 2 24 2 4 20 3 6 2 39 
24 1 8 0 59 M 2 2(3 2 6 24. 3 7 2 40 
28 r 11 1 1 28 2 28 2 8 28 5 7 2 40 

P? 1 14 1 4 31 2 50 2 10 32 3 7 2 40 

3<5 i 17 1 6 36 2 33 2 12 36 3 8 2 41 
40 1 20 I 9 40 2 35 2 14 40 3 8 2 41 
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2 0 1 35 1 21 4 0 2 44 2 21 6 0 3 5> 2 ±2 
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Pour rasage de cette Table , il saut chercher Ia distance 

de la Comete au méridien reduite en heures, au commence-

ment, .& à la fin de chaque intervalle observé, & à chacun 

de ces termes prendre dans cette Table {'accélération corres-

pondante , pour en avoir la différence ; & par le moyen des 

mouvemens horaires de la Comete cy-dessus exposez, il faut 

prendre la retardation qui convient à cet intervalle dans le 

pur & heures proposées , comparer cette accélération à la 

retardation, & trouver la différence. Si l'acceleration tirée de 

la Table est plus grande que la retardation propre , ce fera, 

accélération apparente , & fi elle est moindre , ce fera retar-

dation. 

E X E M P L E. 

Dans la premiere observation du 14 de Janvier , le Soleil 

estoit à 25 degrez 22 min. du Capricorne. 

Son ascension droite reduite en temps 19 h. 50 m. 

L'ascension droite de la teste d'Andromede re-

duite en temps. 

Elle pafíbit donc aprés le Soleil 

L'heure du Soleil est 

Celle de Ia teste d' Andromede, ou fa distance 

au méridien 

La Comete precedoit la teste d'Andromede à 

6h. 6m. 43 sec 

23 n. 53 m, 

4 I 
6 7 

2 4 ; 

16 

2 20 Donc l'heure de la Comete à cet instant 

Et par la mefme maniere à 7 h. 57 m. 37 sec.. dans la troi"* 

íìéme observation du 14 Pheure de la. Comete se trouve 4 

h. 10 min. 

Dans la Table precedente l'acceleration de la Lune à. fa 

moindre distance causée par la parallaxe à 2 h 20 minutes 

feroit 

à 4 h. io min., elle feroit: 

L'augmentation est donc 

A la plus grande distance de la Lune à la Terre 

il y auroit un septième de moins, cesta dire p 

Et à la.moyenne distance de la. Lune 54; ~ 



Mais la retardation propre de la Comete tirée de la retar* 

dation journalière véritable à ce temps- là estoit de 54 sec. 

égale ^une demi seconde prés à l'acceleration qui auroit esté 

causée par la parallaxe si la Comete eût esté à une distance 

égale a la moyenne de la Lune , elle auroit donc plûtost ac-

céléré que retardé à l'égard des Estoiles fixes dans cet in-

tervalle de temps , au lieu que par les observations immé-

diates elle a retardé à leur égard de yz secondes; mais elle 

devoir retarder par le mouvement propre de 54 secondes; ii 

ny a donc que^ z seeondes d accelleration que l'on puiíîe 

attribuer ala parallaxe. Ainsi il est évident que la Comete 

non seulement est au dessus de la Lune, mais qu'elle y est 

à une tres grande distance. Si nous voulons que cette pe-

tite différence de z secondes , que nous avons trouvé dans 

nos premières observations, soit un effet de la parallaxe, 

plustost qu'un destaut d'observation ,. il est facile de trouver 

combien de fois la Comete est plus éloignée de la Terre 

que la Lune : car les distances font réciproquement propor-

tionnelles aux parallaxes , & inegalitez qu'elles causent. 

Nous avons trouvé que si la Comete avoit esté à la pîus. 

grande distance de la Lune , la parallaxe auroit causé 50.. 

secondes, d'accelleration dans l'intervalle de temps entre la 

premiere , ôc la troisième observation du 14 ; mais par la 

comparaison des observations faites le soir du 14 entre elles 

&: avec celles du 16 &c du 17 elle n'a causé tout au plus 

que z secondes, qui font la z f partie de celle qu'auroit causé la 

Lune , à sa plus grande distance de la Terre , elie estoit 

donc zj fois plus éloignée de la Terre, que la Lune, dans fa 

plus grande distance. 
• Voila la méthode par laquelle on peut déterminer la pro-

portion de la distance de la Comete, à celle de la Lune autant 

que le permet le peu de différence qui se trouve entre l'ac-

celeration propre tirée du mouvement journalier , & celle 

qui a esté observée immédiatement, de la quelle nous nous 

contenterons de condurre , ce que nous avons proposé au 

commencement, que cette distance est beaucoup plus grande 

que celle de la Lune. 

On peut aussi déterminer immédiatement la parallaxe de 
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ia Comete , &: fa distance à la Terre , par le moyen de la 

Table de la page 32 ayant supposé la différence de deux se-

condes , dans le mefme intervalle de temps. 

EXEMPLE. 

Dans la mefme observation du 14 de Janvier 

A a h. 20. m. La parallaxe par laTable generale 

A4 10 88/\ 

Différence de Ia parallaxe dans cet intervalle 313 

La différence observée deux secondes d'heure ou 30 secon-
des de degré. 

Si la différence 313 donne la parallaxe de six heures 1000 

La différence 30 sec. donnera la parallaxe de 

six heures ^6 Ce, 

A la distance de la Comete du Pôle Gi -fc 

1000 donne dans la Table 8 87 secondes d'un grand cercle. 

Si 1000 donne S 87 

96 secondes en donneront 84—dans un^rand cercle 

A la distance de Paris au Pôle 41 deg. 10 m. 

6y8 donne 1000 dans l'Equinoctial 

Donc 84^ donnera /29 dans l'Equinoctial 

La parallaxe horizontale de la Comete fera donc 129 sec. 
c'est à dire 

Dans la Table de la page 32. 

de parallaxe donne la distance de 2000 demidia-

métres de la Terre. 

La parallaxe trouvée est 2 m. 9 sec. 

ou 129 sec. àc les parallaxes ont proportion réciproque des di-

si ances. 

Comme donc 129 secondes a 103 

ainsi 2000 demidiametres de la Terre a 1597 

Et celle-cy feroit la distance de la Comete à ia Terre trou-

yeé par cette méthode fur la supposition precedente. 

2 m. 9 sec. 

ï m. 43 sec. 



Si la différence entre le mouvement apparent de la Come-

te le véritable avoit esté plus sensible, j'aurois exposé icy 

le résultat des autres observations faites pour la parallaxe 

le 16 &c le 17 de Ianvier ; mais parce que cette disse* 
rence est si petite qu'on n'en sçuuroit tirer autre chose, si-

non que la distance de la Comete est extrêmement grande; je 

me contenteray d'avoir donné les observations, & exposé la 

méthode de chercher par leur moyen la distance de la Come-

te, autant que le permet une différence si petite èc si incertaine. 

CONTINUATION DES OBSERVATIONS 

pour la Parallaxe. 

L
E 18 de Janvier à 6 heures du soir ayant dressé à la Co-
mete la lunette posée sur la machine parastati que, job-

servay qu'elle estoit dans le mesme parallele que la claire de 

i'épaule d'Andromede, qui la suivoit dans son mouvement 

à l'Occident a la distance d'un peu moins d'un degré. En-

suite je fis les observations suivantes» 

PREMIERE OBSERVATION Dy 18, 
dr fit comparaison avec la seconde da /7. 

A 6. h 11 m.ro. sec. Le centre de îa Comete sortoit de 
l'ouverture quarrée de la lunette 

A 6.' iy. 19* L'Epaule d'Andromede sortoit 

4. 5>. différence le 18. à 6 h. 11 m. ro seo 
15. 41.-7- différence le 17 à 6 49 Z3 

31 - Pour z3 ZI 47 

H 7 Pour 38 lì 

48^- pour 24 h. o o 



SECONDE OBSERVATION D V rt 

Et saComparaiJòn avec la 3^ da 17. 

Â 6 h.47 m .39 se. Le centre de la Comete sortoit 

A 6 yi 32, L'épaule d'Andromede sortoit 

3 J3 Différence le ig à 6 h. 47 m. 39 set,; 

-13 41 —' Différence le 17 à é 49 5.3 
•"" « —— »—— —* 

9 484. Retardation pour « 23 h. y8 z6 

f P°ur ■• « 44 

9 49 7 pour 14 h o o 

Ce qui s'accorde à une seconde prés à celle que nous avons 
trouvé dans la comparaison precedente. 

Selon les observations, & le calcul que nous avons fait Je 

14, 16 , &: 17 de Janvier, la retardation de la Comete avok 

diminué uniformément de six en six heures de deux secondes 

deux tierces. Si cette diminution eut continué de la mesme 

maniere, elle auroit esté entre )e 17, &'lei8 , comme dans 
cette Table. 

Janvier 

Lc 17 

18 

La retardation 

entre le 16 &: le 17 , 9 m 53 sec.x> 

Mais nous l avons trouvé de 9 , 49 10. La retardation a 

donc diminué plus que les jours précédents. Reprenant donc 

les retardations de six heures en six heures depuis le 17, nous les 

pouvons ordonner en cette forme. 

heur. Retardation 
Min. sec. fur. Diminution 

z 31 18 see- ticr' 
18 

6 

P 29 ié 

> 27 14 
Z 2

f
 II 

z z 



Janvier 17. 
heures 

o 

6 

ìz 

18 

o 

6 

iz 

Retardation 

'Mi» fie. tier. 

1 33 zo 

z 51 0 

z zi 35 
z 2.6 ; 5 

z *3 30 

Z 10 50 

Diminution 

Jec. tier. 

z 

z 

z 

z 

z 

zo 

30 

4^ 

min. 

9-

su. 

45> 

titr. 

10 

Et les mouvemens horaires entre les 6. h. &les 12. du t* 
4e Janvier. 

Retardation 

Janvier 18 

heures horaire 

fie. tier* 
6 

7 
23 41 

8 23 36 

9 
23 31 

10 23 z6 

11 23 21 

1Z 
23 iy 

Diminution 

tierces 

S 

S 

5 

s 
6 

z m. 20 . yo 

TROISIEME OBSERVATION D V iS. ^ «M 

Comparaison avec la fieconde du mefine jour. 

A9 h. 47 m. j4 sec. Le centre de la Comete sortoit 

A 9 yo 41 L'épaule d'Andromede sortoit. 

2 47 Différence à 9h.47m.y4 sec 

4 9 Différence à 6 n 10 

1 2,2 Retardation pour 3 36 44 

pour v23 i<> 

1 pour 4 h.o 0 

4ÍT pour 2 

22f pour 1 heure 
- > 
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COMPARAISON DE LA DISTANCE DE LA COMETE A 

celle de h Lune par les observations du 18 de Ianvier. 

L'Asceníion droite de l'épaule d'Andromède reduite en 

temps 24 h. 22 m.39 sec. 

4. 9 

A 6 h. n m. 10 sec La Comete precedoit 

l'épaule d'Andromede 

Ascension droite de la Comete 24 18 30 

Ascension droite du Soleil 20 6 30 
... "*" ' --■ ■ ■ 

La Comete passe aprés le Soleil 4 12 

L'heure du Soleil, 6 11 

Celie de la Comete' 1 y^ OR 

A 9 h. 48. min. l'heure de la Comete estoit y 35 

Dans la Table de la page 5-7 à la plus grande 

distance de la Lune l'acceleration causée parla 

parallaxe à 1 h. 59 1 21 

à y h. 35 m. 2 41 

Différence qu'il y auroit eu si la Comete 

estoit à la plus grande distance de la Lune. 1 10 

Entre la premiere observation faite à 6heures&nminutes
3 

&rla troisième faite à 51 heures 48 min. l'intervalle de temps a 

esté de 3 heures 3/min. quia donné la retardation apparen-

te 1 min. 22 sec. 
Mais les mouvemens horaires entre les 6 heures &: les 9 h. 

donnent pour les 3 heures 1 m. 10 sec. 48 tier. 

Pour 30 minutes 11 43 

& pour 7 z 44 

Donc pour 3 h. 37 min* i m. ay 15 

La recardation observée 1 22 

Diffcrence 3 se. iy 

Mais si la Comete avoit esté à la plus grande distance de 

la Lune, cetté diff?rence auroit esté ini. 10 sec. c'est à dire 

8 o secondes, &2y fois plus que nous n'avons trouvé. 

Donc 



Donc par ces observations la Comete seroir éloignée de h 

Terre zy sois, plus que la Lune dans fa plus grande distance, 

à peu prés comme nous avions trouvé à la page . 

Si la diíference observée avoir este 3 secondes au lieu de 3 & 

un quart j nous aurions trouvé la distance de la Comete ±6 

fois plusgrande que celle de la Lune, ce qui s'accorderoit 

assez bien à ce que nous avons trouvé par les observations 

du 14 o mais comme nous avons déja remarqué , il est bien -

difficile de s'assurer d'une seconde en quatre observation* » 

qu'il faut faire pour déterminer sa retardation. Nous adjoûte-

rons néanmoins encore un exemple de la méthode de trouver 

par ces observations la parallaxe 6c la distance de la Comete a..' 
la Terre.. 

E X E M T L E. 
Dans la Table generale de la page 54, 

A 1 h. m. La Parallaxe 49Š 

Ay 3J 99$ 

Différence des parallaxes dans cet intervalle 49^ 

Jja difterence observée . trois secondes ôc un quart ou 48 L. 

secondes de degré. -

Si la différence 4951 donne la parallaxe de six heures, , 1000 

la différence 48-fdonnera 97~~-

A la distance de la Comete du Pôle de 61 degrez
3

1000 donne* -' 

dans la Table 875. 

Si 1000 donne 875-

p7-rsec. donneront 86 » 

A la distance de Paris au Pôle 41 d. 10 m. 

6y8 donne dans l'Equinoctial 1000 

donc 86 donne 130 secondes , c'est à dire deux minutes in-

fécondes , pour la parallaxe horizontale. 

Dans la Table de la page 3z la parallaxe 1 m. 43 sec. donneia m 

distance de la Terre de zooo demidiametres. 
N Or comme z m. 10 sec. est a 1 m. 43 sec. 

ainsi zooo demidiametres de la Terre à iySy qui se-
toli- la distance de la Comete à la Terre par ses observations -



OBSERVATIONS DE MONSIEVR PICARD 

four U parallaxe. 

E tède Janvier à 6heures3S minutes du soir Monsieur 

^Picard observa la distance de la Comete à la teste 

^Andromede. 1 degr. 17 min„ 

Le 17 à 6 h. \$ m.:il la trouva 3 58 

Donc en 23 h. 41 m. elle augmenta 2 41 

;
&en 24 heures 2, 43 

Le 18 à y h. y y min. il trouva la distance de 

;îa comete à la mesrne Estoile 6 z 

Etle 17 à 6 h. 19m.il l'avoit trouvé 3 58 

Donc en 23 h. 36 m. elle augmenta 2 4 

qui est presque le mouvementjournalier de la Comete, parce 

que cette Estoile est tout proche de fa route. 

Le temps nébuleux empefcha d'observer le mouvement 

journalier entre le 18 &.Iei5>.mais il le suppose 
de 1 d. yi m. 

Et le mouvement horaire le 18 au soir, de 4 m. 36 sè„ 

ce qu'il vérifia ensuite par les observations du 23 au soir, la 
Comete estant alors éloignée de la teste d'Andromede de iy 

degrez-

Le mesine jour 18 z 6 h. 16 m. du soir il observa la distance de 

la Comete à la claire de l'épaule d'Andromede avec une lunette 

de 7 pieds, &c la trouva de yo minutes &: demy. 

La hauteur de la Comete fur Thorison estoit de 60 degr. environ 

A 9 h. 59 m. la distance de la Comete à la mesmê Estoile estoie 

de 35 minutes 

La hauteur de la Comete estoit d'environ 23 degrez 

La Comete alloit directement à cette Estoile. 

0r à 6 h 26 rn. L'Angle de l'orbite de la Comete avec le Me-



€7
 1 en 82 deg.39 rn, 

L'Are du Méridien entrel'orbite & le Zenith 18 38 

Donc l'obliquité de l'orbite à l'égard du 

vertical 39 zo ' 
... . q 

Maintenant si on suppose la parallaxe horizon-

tale o i yo 

,A la hauteur de 60 degrez la parallaxe auroit 

esté , o 25 

A cette hauteur la distance de la Comete à cette 

Estoile fixe a esté trouvée o yo s£ 

Donc la véritable « 2.8 4« 
Depuis la premiere observation jusqu'à la %, le 

vray mouvement de la Comete à cette Estoile 

a esté o 16 

qui estant ostë de z8-f restera la véritable di-

stance de la Comete à l'Etoille fixe pour le 

temps de la seconde observation. 

Elle estoit alors élevée fur l'horison de 
23 degrez, dont la parallaxe est 

Mais l'obliquité de l'orbite avec le verti-
cal estoit alors 

Donc la distance apparente de la Comete à 
TEstoile fixe devoit estre 

qui a néanmoins esté observée 

Monsieur Picard dit qu'on pourroit cependant conclure des 

mesmes observations, que la Comete n'a pas esté fans paral-

laxe ; car si des yo &; ~ qui furent premièrement observées, 

on oste les 16 — de mouvement vray cy-deífus exposé , il re-

stera 3 4 m. de distance entre la Comete ,& la claire de l'épau-

le d'Andromede,, vers laquelle elle estoit portée par son mou-

vement ; au lieu qu'il en parût 3y. II aífeure que les obser-

vations avoient esté astez exactes pour n'estre pas en doute 

d'une minute ; mais il en auroit souhaité du 15» ensuivant pour 

déterminer le mouvement horaire de la Comete plus exacte-

ment qu'il n'a esté postible de faire ; joint que fi elle ne 

tendoit pas si directement à l'Etoille qu'on le supposoit, elle 

.n'a pas du s'en approcher précisément à proportion des temps. 

0 12 

0 4% 

33 28 

0 

35 



li ajoute néanmoins que ces considérations n'empeschenîtpas-

qu'il ne soit certain que la. Comete estoit alors bien loin au.: 

dessus de la Lune.. 

OBSERVATION POVR LA PARALLAXE-

du R. P.deFontaney, Professeur de Mathématique, 

du College de Clermoní.. 

L
E Jeudy i6\ de Janvier à6.: heures du soir , le R. P. de 

Fontaney observa que la Comete faisoit une ligne droite 

avec la teste d'Andromede, &.la claire de sa ceinture. Et 

qu'elle estoit encore dans une ligne tirée par Scheat, &par 

le milieu des deux Etoiiles de l'épaule d'Andromede. Quille 

paroissoít autant éloignée de la teste d'Andromede
 s
 que lés 

deux de l'épaule Meridionale d'Andromede le font entr'clles. 

II le jugeoit ainsi par le moyen d'une lunette de trois pieds , 
avec laquelle comparant leur distance, il trouvoit que les 

unes, & les autres remplissoient toute l'étenduë de fa lunette, 

fans aucune différence sensible. 
II observa, que le bord Occidental de la queue frisoit, 

&: mesme sembloit couvrir un peu la petite Etoile, qui est 

furia poitrine d'Andromede; QuVlle passoit entre les deux 

Etoiiles de la ceinture, & couvroit les petites du genou Me-

ridional d'Andromede; Il estoit difficile de déterminer oà 

elle sinistbit, tant elle estoit foible fur la fin;. 

Ainsi depuis le Mardy 14. à 8. h. -f du soir jusqu'au Jeu-

dy à 6. h. il. trouva que la Comete avoit fait 5. degrez ïï, 

min. en son cercle, c'est-à-dire , 1. degr 44. m. par jour; 

& qu'elle estoit dans l'iie. degré d'Aries, & avoit 15:. degr. 

3j. min. de latitude boreale, la queue se trouvoit longue 

d'environ 30. degrez. 

A 9. heures du soir il vit la Comete , & la teste d'An* 

dromede presque dans le mesme vertical: ô£ la lunette de 

trois pieds, dont il s'estoit servy, ne pouvoit plus- les voir 

toutes deux ensemble : mais aprés avoir regardé la teste d'An-

dromede , qui estoit au dessous plus proche de l'horison, il 

salloit hausser fort sensiblement la lunette pour trouver la 
Comete* 
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Comete. De là il prit occasion de faire voir qu'elle n'estolc 

point au dessous de la Lune. 
Car il trouva que la Comete avoit 59. degrez de hauteur fur 

l'horison à 6.heures , qu'elle n'en avoit que 32. tout au plus à 9. 

heures. ( Ces hauteurs ayant esté prises fur le globe aprés savoir 

posé astronomiquement ) &c que son mouvement horaire quand 

il auroit esté égal, n'estoit pas tout-à-fait de 7. minutes. 

U suppose la Parallaxe de la Lune de yé. m. au 32. degré d'élé-

vation & de 34. au 59. degré. La Comete auroit donc eu zz. 

min. de Parallaxe à 9. heures du soir plus qu'à 6. heures, fi 

elle eut esté dans le Ciel de la Lune. 

Cela supposé, le P. de Fontaney fait ce raisonnement.Quand 

la Comete depuis le Mardy jusqu'au Jeudy auroit fait 7. min. 

par heure ; ce qui ne pouvoit estre puisque son mouvement 

alloit toujours diminuant : Quand elle se seroit éloignée de la 

teste d'Andromede de tout ce mouvement, ce qu'elle ne fai-

soit pas encore tout-à-fait ; on auroit toujours dû la voir plus 

facilement dans la lunette ensemble avec ía teste d'Androme-

de à 9 heures du soir, qu'on ne faisoit à G ; parce que la pa-

rallaxe l'approchoit plus de cette Etoille, que son mouvement 

propre ne l'en avoit éloigné. II est toutefois certain qu'on ne 

la voyoit pas , 8c qu'il falloit remuer notablement la lunette 

pour aller de l'une à l'autre. Cela estoit si sensible qu'il n'apoinc 

de peine à croire qu'il la remuoit de zo. minutes entières, c'est-

à-dire, de tout lemouvement qu'avoitfait la Comete. Mais 

fans examiner ce point, il est certain qu'il failloit la hausser 

notablement. D'où il conclut 1 que la Comete avoit moins de 

Parallaxe que la Lune dans ces deux hauteurs. 

On ne peut point, avoir recours aux réfractions ; car 

ou elles estoient communes à toutes les deux, ou plus grande 

pour la teste d'Andromede qui se trouvoit alors plus proche 

de 1'horifon: ainsi la refraction l'approchoit encore davantage 

de la Comete. 

N
Ous sommes tousd'accordpar les observations faitesàPa-

ris, que la Comete est fans doute beaucoup plus éloignée 

de la Terre que la Lune, fans déterminer de combien.Car dans 

les objets éloignez un erreur insensible dans les observations, 

3c dans la distribution de l'inegalité du mouvement propre 



peut causer une différence immense dans la détermination de 
la distance. 

Dans les combinaisons que j'ay faites des observations 

du 14 dejanvier je n'a y trouvé que deux secondesde 

temps d'accélération du mouvement de la Comete , a 

l'Occident, qu'on puisse prendre pour Parallaxe, Si nous vou-

lons attribuer ces deux secondes partie à quelque dessaut iné-

vitable dans les observations, partie à quelque petite erreur 

dans la distribution de l'inegalité propre , il ny reste non plus 

de Parallaxe que £ la Comete estoit a une distance infinie : Et 

si au contraire nous voulons supposer d'avoir manqué de deux 

secondes dans l'accélération causée par la Parallaxe le 18. 

de Janvier j de sorte qu'au lieudetrois que nous avons trou-

vé le 1.8 il y en ait eu: cinq 5 nous trouverons la Comete 16 

fois plus éloignée de la Terre que la Lune dans fa plus gran-

de distance : puisque nous avons calculé que fi elle avoit esté 

à la plus grande distance de la Lune, la Parallaxe luy auroit 

causé 80 secondes d'accélération vers l'Occident , pendant 

l'intervalle de temps qui sécoula entre nos observations du 180 

dont les y secondes que nous supposons sont la 16 partie. 

Et par ce qu'âpres toutes les considérations que j'ay faites 

je n'ay pas sujet de craindre d'avoir manqué plus de deux se-

condes , & que par conséquent l'accelaration causée par la; 

Parallaxe puisse estre plus de y secondes : II me semble de ne 

pouvoir pas raisonnablement supposer la Comete moins 

éloignée de la Terre , que 16 fois plus, que la Lune dans< 
fa plus grande distance. 

Que s'il y a des observations faites en divers lieux, qui* 

estantxomparées ensemble , soient aussi différentes entre elles 

qu'elles devroient estre si la Comete estoit à une distance 

peu differente de celle de la Lune , je ne craindray pas de 

î'attribuer à la. diverse maniere d'observer. II s'en trouvé 

fans doute en quelques unes des observations que nous avons 

rapportées, faites en meíme temps en divers lieux , & il se 

trouvera encore de plus grandes différences entre d'autres qui 

m'ontesté communiquées depuis, dont je feray icy le rapport* 
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SVITE DES OBSERVATIONS 

de U Comete. 

P;E N D A H T rimpression des discours è£ des observa-

tions précédentes , j'ay receu d'autres observations de 

divers Astronomes , qui remplissent l'intervalle entre lc 

8. &: le 14. de Janvier, pendant lequel le Ciel nébuleux 

nous empescha d'observer. Je les insereray icy avec quel-

ques autres que nous avons faites depuis àl'Observatoire, que 

je n'ay pas trouvé à propos de mesler avec celles que j'ay 

faites pour la Parallaxe. 

Le 10e. de Janvier à 6. heures du soir le R. P. Mourgues A Kbft 

Professeur de Mathématique à Tolofe, vit la Comete four la 

premiere fois i le Ciel y ayant demeuré couvert pendant plus d'un 

mois entier, il observa qu'elle avoit sa tese presque dans la li-

gne droite tirée de VEtoile la plus australe de la poitrine de 

Pégase , à la plus Occidentale des deux qui font fous l'aíle > un 

peu plus loin de celle-cy que de l'autre.. Cette lignefrifoit la tese^ 
& la laijsbit vers le midy. ll trouva qu'elle efloit a 19. degrez, 

fOì min. des Poisons avec environ 27. degrez, 45". min. de lati-

tude boreale. La queue terminoit vers Cafyopée longue d'environ 

57. degrez.-. 

Le mesne jour à 6. heures & un quart le R. P.KÂngo, Pro-■ AUÌUÍU. 

fesseur de Mathématique dans le College de la Flèche, la trouva-

a. 22. degrez, //, min. des Poissons & a 2$. deg. 10. min. de la-

titude boreale. 

Le mesne jour a Nantes à 6. heures & demie par les ohfìr- ^ ^
MUh 

vations envoyées au R. P. de Fontaney
 3

. elle parut dans íe cœur 

du Pegase avec 337. deg. 20. min. d'sAscenson droite é" 20. deg. 

40. min. de déclinaison boreale , on jugea la queu'è longue di 

4f. degrés 
Le mesne jour10e. de Ianvier, a 7. h. /./. min. du soir, le A 

R,. P. Boitouset BenedicJin, troava la Comete élevée sur shori-

son a Besançon de 3/. degrez, zo. min. dont le vertiçal dcclinoit 
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de VOccident au mìdy de p. degrés, d'où il cdiule l'ascension 

droite 34s. deg.& 17. deg. //. min. de déclinaison boreale. 
^Teluse. £

e Jlm
 fa Janvier

 y
 a ó. heures du soir le P, Mourgues trouva 

la Comete environ au 24? degré des Poissons , un peu plus Occi-

dent aie , é" plus meridionale que le point, ou la ligne droite ti~ 

rée de la plus australe du genou droit de Pega/è, à la plus Occi-

dentale des deux de dessous L'aise, coupe le tropique du Cancer ? 

qiii frisoit la tefie de la Comete par le coíié septentrional, 

<4T*<st. £
e
 i^.-à. la mesme heure , il observa que la Comete estoit à 

28. deg. so. min,, des Poi/sòns, au dela du Tropique, en te Ile forte 

que la ligne droite tirée de la plus septentrionale de la poitrine 

de Pegase., a la tefie d'Andromede la laijsoitun peu sur le midy, 

m milieu de leur distance précisément. Ce jour-la la queue termi* 

noit sensiblement a l'épaule de Persée. 

Dés-lors parles trois points trouves fiir le globe, illuy sembla 

que le .cercle de la Comete coupoit íEquateur vers le 30j°. degré, 

passant assez, proche des septentrionales du petit cheval qu'il lais-
sait vn peu sur le midy , ainsi que la bouche de Pegase ; allant 

friser la tefie d'Andromede, qu'il laissoit encore vers le midy, & 

ensuite la plus meridionale des trois qui compofint la ceinture qu'il 

laisj'oit vers le Septentrion. 
Le R. P. Petrey P rose (fur Royal de Mathématique, dans le 

College Imperiai de Madrid, trouva aussi l'intersection du grand 

cercle de la Comete , a 305. deg. 30. min. avec un angle de 33. 

degrez, ejr- yo. min, ce qu'il aura peut-esire fait par les observa-

tions des me fine s jours. 
Mais il faut prendre garde que les points pris par le 

P. Mourgues, estant forr proches entr'eux ( les deuxextre.* 

mes ne comprenant que Tintervalle de deux jours, ) Sc fort 

éloignez de l'Equinoctial, ils ne font pas íì propres pour dé-

terminer l'interfection du cercle de la Comete ayec l'Equa-

teur, que les lieux observez immédiatement avant, &C aprés 

le passage de la Comete par l'Equateur. Comme les nostres 

du 29 . de Décembre & 3". de Janvier, & comme les ob-

servations de M'. Galiet du 28. 30. òc 31. de Décembre, 

§c premier^de Janvier, Sc celles de M. Flamsted du 31. de 

Décembre 5c f. de Janvier, qui toutes donnent 1 Intersection 

entre le 2519". 6c le 300% degré. 
Le 

+4 Madrid. 

1 
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Le 13e. de lanvier a 6. heures du soir, le P. Mourgues ob-

Ar<íU
^ 

ferva, la Comete, & il trouva quelle avoit avancé sûr le cercle 

qd il avoit tracé autant a peu prés que le jour précédent, &efioit 

alors vers le 2e. degré 10. min. d'Aries. 

Le mesme jour \f. a 7. h. 46. min. du soir, M\ Flamfied^ i'0',se
tV

i 

j>ri/l la distance de la Comete à la seconde d'Aries, qu'il trouva Z?i?'
/í

"*
U 

de 31. degr. 20. min. La queue pajsoit entre les deux plus bo-

réales de la ceinture d'Andromede marquées par Bayer v- » Elit 

estoit longue environ de 3s. degrés. Le Cielsè couvrit ensuite de 

nuages, & ne luy permit pas de prendre une autre disance. 
Le 14; de lanvier le Ciel se découvrit icy, & j'eus oc-

casion de faire les observations précédentes pour la Parallaxe 

page 37:. A 8. heures du soir le milieu de la queue de la 
Comete paífoit sur celle du milieu des trois de la ceinture 

d'Andromede , & s'étendoit jusqu'à Algenib. Le lieu de la 
Comete estoit par nos observations à 6. heures 6. minutes du 

soir à y. deg. 53. m. d'Aries, &c à 26. deg. 38. m. de íatit. bor. 

Le mesme jour a 6. heures le P. Mourgues trouva la Comete 

au 4
e
 degré yo min. d'Aries , tant soit peu plus australe, &plus

 A T
°

1
"^' 

Occidentale que la teste d'Andromede. La queue frifiit cette mê-

me Estoille, la laissant vers le midy ; couvroit celle du milieu de 
la ceinture qui paroisfoit à travers vers le milieu de fa largeur', 

un peu plus du co fié du Septentrion : & il jugea quelle termi-

noit aux Etoiiles du genou droit de Persée, qu'elle laissoitvers le 

midy ; paroijsant un peu recourbée a cét endroit par le bout. 

Le mesme jour a Nantes a 7. heures & un quart elle parut *i Kdntti. 

fur la te fie d'Andromede à 351. deg.zo, min. d'Ascension droite & 

■ 2.6. deg. 30. min, de déclinaison boreale. 

Le iy=. de Janvier nous ne pufmes voir la Comete : mais ̂  i-oty™. 
M\ Flamfied eut le Ciel tout à fait firein , & il trouva a /. '^'/^" 

beiges 53. min. la Comete éloignée de l'Etoille qui efi au bout de 

saisie de Pegase de 14. deg. 12. min.zo. fie. 
Et dela claire d'Aries de 28. 14. 

La disiarne de ces deux Efioilles 28. 3. 20. 

D'où il tire la longitude de laComete,Aries 8. 49. 10. 

Latitude boreale z6. iy. 30. 

ascension droite 356. 4js- 30. 

Déclinaison boreale 27 • z5- 3°-



Le cose gauche de la queue touchait l'E faille marquée w dans 

l'Andromede par Bayer , ejr terminoit à deux Etoiiles marquées 

v & r plus loin que La claire du pied d'Andromede nommée 

Alamak.. 

Le mesme pur IS'. à 10. heures du soir, M1. Galles observa 
"UAvì&mn. l^ fejfe de la Comete dans f interjection de deux lignes droites, 

dont une seroit tirée de l'épaule droite de Pegase a la teste d'An-

dromede, & l'autre de ÍEBoitte qui est dans la poitrine de Pegase 
a la plus boreale dans la ceinture d'Andromede. La queue cou-

vroit celle qui ejl dans le milieu de la ceinture, & s'étendoit jus-
qu'au co (lé de Persée ; Elle ht: parut longue de 43 degrez. 

Le mesme jour i$z. a 7. h. Le P. Boitouset Bénédictin vit la 

JÍ Befane^. Comete élevée sur l'horison de 49 deg. sa. min. dans un vertical 

déclinant de l'Occident au Midy de is deg. so min. D'où il tire 

son Ascension droite, o degrez yo min. La déclinaison boreale 

24 deg. 30 min. 

Le 16'. de lanvier, nous fifmes les observations précédentes 

pour la Parallaxe page 40. Et nous trouvâmes la Comete à 

6, heures Sc demie , à n degr. 33 min. Sc demie d'Aries & à 

2 y degr. 42 min. de déclinaison boreale. La
t
 queue declinoit 

de
 t
la ligne de l'opposition au Soleil de y deg. 13 min. du costé 

du Septentrion, s'étendoit un peu au delà d'Algenib , Sc 

paísoit entre les deux Estoilles plus méridionales de la ceinture 

d'Andromede. La teste d'Andromede estoit dessous la Co-

mete , Sc dans la ligne de fa queue, de sorte qu'il scmbloit 

d'abord à plusieurs que cette Estoille fut la teste de la Comete. 

A 6. heures 38 min. du soir Mr. Picard prist la distance de la 

Comete à la teste d'Andromede, qu'il trouva de r deg. 37 

A Algenib. 14. 44. 

II trouva aussi que la queue passoitau milieu des deux plus 

méridionales dela ceinture d'Andromède. 

UAvisnm. ■ Le mesme jour ió*. a 7. heures du soir , M
r
. Gallet vit la tese 

de la Comete dans l'intersection de deux lignes droites , dont une 

seroit tirée de la claire de la ceinture à la te (le d'Andromede ; & 

l'autre de la claire dans l'extrémité de l'aile de Pegase a la plus 

claire des trois de l'épaule boreale d'Andromede, il remarqua que 

la queue frifoit laclaìre dupied d'Andromede, & en ccuvroit deux 

dans son genou. 
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Le mesme sur 16e. de lanvier a ó. heures ejr- demie du soir j. 

le P. Mourgues trouva la teste de la Comete a p degrez & demy 

d'Aries avec 26 degrez de latitude boreale, éloignée vers l'o-

rient de late He d'Andromede de 2 deg. 10 min. 

II y apparence que cette Observation a esté faite sans instru* 

mens, car elle est trop differente de celles que nous fîmes le 

mesme soir, &; àia mesme heure à l'Observatoire. 

// obfervaensuite quela queue couvrait l'obscure qui est entreles deux 

épaules, qu'on ne laijfoitpas de voir a travers jpafoit entre la claire 

de la ceinture nommée Mirach, & celle du milieu de la mesme cein-

ture , fort proche de la claire mais fans la friser pourtant ; couvroit 

les deux petites de la jambe Australe ; frifoit du cofiédu Septen-

trion la luisante du pied nommée Alamah^, & terminait aux reins 

de Persée. Elle luy sembla longue d'environ 40 degrez, ejr plus 

courte de tz degres que le 14e. 

Le 17e. de Janvier, nous continuâmes les observations pour 

la Parallaxe pag. 44. La queuë de la Comete rasoit la claire 

de la ceinture, &: estoit à peu prés de mesme longueur que le 

jour précédent. 

A (í. heures 19 min. du soir, Mr. Picard prit la distance de 
la Comete à la teste d'Andromede, qu'il trouva de 3 deg. j8 m. 

A 6. heures 26 min. il prit la distance de la Comete à 

Algenib. de iy degr. 27 min. 

II trouva que la queue dela Comete pastoit entre la claire 

du pied d'Andromede, & la plus proche du genou, 

Le mesme jour à 6. heures 3f min. du soir
 y
 M1. Gallet vit la.

 u
 ^„^

JIW
. 

Comete dans l'intersection de deux lignes droites , dont une paffòi'i 

par la teste, & par la claire de l'épaule d'Andromede, 0- l'au-

tre par l'Estoille de l'anneau boréal de la chaine d'Andromede, & 

par celle qui est au milieu du lien boréal des Poisons. La Comete 

luy sembla éloignée de la claire de l'épaule d'Andromede de ~ de 

la distance de cette mesme Etoille a la teste à'Andromede. 

.Le mesme jour is. Le P, Mourgues observa la Comete a ^ 

11 deg. d'Aries, &a2S degr. 30 min. de latitude boreale. lila 

trouva presque dans la ligne droite tirée de la teste d'Andromede 

à la luisante de l'épaule gauche s un peu plus boreale toutefois ; 

.& un peu plus éloignée de celle de la teste que de cette luisante ;■ 

c'est-a-dire de 4 degrez, il trouva que la queue s'étendoit entre 
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Vobscure d'entre les épaules d'Andromede, qui la hordoit du coste 

du Septentrion, & la claire de la ceinture qui la bordoit du costé 

du Midy. & qu'elle terminoit sensiblement entre les deux de 

ïépaule droite, & celle des reins de Persée. Elle luy sembla Ion' 

gue de 37 degrez,* 

Le mesme jour if. de Ianvier à 7. heures du fiir, on observa 

à Nantes la Comete dans la teste d'Andromede, avec jsS degr» 

d'Ascension droite ej* 27 deg. ifmin. de Déclinaison boreale, on 

trouva sa queue de 3p. deg. 

Le 18% de Janvier nous continuâmes encore ies observa-

tions pour la Parallaxe page 61. Le lieu de la Comete suivant 

nos observations estoit à 6, heures jo min. du soir à 16 deg. 

36. min. d'Aries, & à 2-4 degr.. 44 min. de latitude * boreale. 

Ascens. droite 4 degr. 40 min. deci. B, 19 degr. 7 min, 

La queue sembloit aller jusqu'à Persée , mais elle estoit 

fort foible fur la fin, & on ne la voyoit distinctement que 

jusqu'au pied d'Andromede. Ayant tiré une ligne par le mi-

lieu de la queue, cette ligne laissoit au Midy la claire de ía 

ceinture, ô£ au Septentrion la claire du pied d'Andromede. 

Mr. Picard fit ce soir les observations cy-devant pour la 

Parallaxe pag. 66. II trouva auífi que Taxe de la queue paí-

soit entie la claire de la ceinture, & du pied d'Andromede. 

u Avignon.
 Le

 mesme j
01ir

 * ó. heures da soir M\ Gallet trouva la teste de 
la Comete dans l' intersection de deux lignes droites, dont un fi 

sèroit tirée par la plus australe du triangle, & par t épaule droite 

de Pegase, & Vautre par la claire du pied, & par la claire de 

la ceinture d'Andromede, jusqu'à la tese de la Comete: en te Ile 

sorte néanmoins que la claire de la ceinture estoit un peu plus au-

strale à l'égard de cette ligne tirée du pied d'Andromede à U 

teste de la Comete, La queue couvroit la claire du pied, & de la 

ceinture d'Andromede , ejr sétendoit jusqu'aux plus prochaines 

Etoilles de Persée. 
uBefacon. Le mesme jour à 7. heures & demie du soir, le P, Boitouset 

trouva la Comete élevée fur Fhorison 48 degrez, dans un vertical 

déclinant de í Occident au Midy ç degr. 4s min. d'où il calcule 

fin Ascension droite 7 deg. so min. sa déclinaison boreale 26. 

d(g\ s min. Mais les observations faites par cette méthode 

font fort douteuses 
Le 
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Le nu'fine jouri8\ à n. heures du soir, on vit a. Nantes /a tesse AKttntt& 

de la Comete dans P épaule d'Andromede
 y

 à 3 deg. d'Ascension 

.droite é" 2.8 deg. IJ min. de déclinaison boreale, on juge a la queue 

longue de z8 degrez,. 
Le mesme jour \%". de lancier à 12.. heures du soir, le P. Mour- A Toksd 

gue s observa la tese de la Comete, à 14 degr. 40 min. d'Aries, 

avec 2 y degr de latitude boreale , éloignée de 30 min. seulement 

de la claire de l'épaule gauche d'Andromede, qui esoit plus Orien-

tale, &plus Septentrionale. La tese de la Comete ne luy parut ny 
plus grande ny plus petite que cette Etoille, Il luy trouva U cou-

leur plus rougeâtre, mais moins vive. La queue omhrageoit Mi-

rack , qu'on voyoit fort bien a travers ; pasfoit entre les deux ob-

scures de la jambe Australe, frisant la plus Occidentale, fans ar-

river jusqu'à l'autre , & n ayant par conséquent en cét endroit 

qu'un peu moins d'un degré de largeur. Elle se deplioit ensuite 

sur la luisante du pied nommée Alamal^, & alloit encore termi-

ner bien proche des reins de Persée : mais elle restèmbloit en cét 

endroit à un nuage extrêmement délié. La plus grande largeur luy 

fe?nbla ce jour-la d'un degré & quelques minutes. 

Le i$c, le Ciel suc icy couvert de nuages, & ne se décou-

vrit que le 2,3e. 
Ce jour-là 19!. de lanvier

 3
a 6.heur. 50 m. dusoirM\ Piam» A vobs

eru
^ 

sied observa la Comete , & ayant pris la distance a la luisante T"e.
d 

d'Aries de 19 deg. 49 min. o sec. 

Etàl'Etoìlle qui estal'extrémité de 

Vaile de Pegasi de 17 38 íô 

Il tira l'ascension droite de la Comete de 6 57 40 

JLz Declinai fin boreale, 2.9 3* 

La longitude Aries, 18 44 

La latitude boreale, 24 11 f° 
Le zo\ de lanvier à f. heur, min. du soir, M'. Planiste d

 A
 rójïw» 

prifi la distance de la Comete a l'Etoille qui est dans V extrémité de 

l'aîle de Pegasi, de 18 deg. 48 min. 10 sic. 

Et a la claire d'Aries, 

D'où il tirai'ascension droite, 

Déclinaison boreale, 

Longitude, 

Latitude boreale
 f 

18 Ï3 P 

9 2, 

í9 51 yo 

Arie s, 2.0 41 
2.3 43 4f 
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M1'. Pontia Secretaire de l'Académie Romaine , dans íà fi-

gure qu'il nous a donné de i'Obíervation de ce jour , meda 

Comete dans le coste Meridional d'Andromede ; faisant un 

triangle équilatéral avec l'obscure de i'épaule Meridionale, 

& celle qui est dans la poitrine d'Andromede. La queue 

estoit presque parallele à la ligne tirée par la claire de la 

ceinture, & la claire du pied Meridional d'Andromede à la-
quelle elle terminoit. 

'AA-eignw. La mesme jour 20". ad. heures du soir, M*. Galles remarqua la 

Comete dans l'interse clïon de deux lignes droites , dont une seroit 
tirée far la plus australe destrois Orientales du triangle, & par 

la teste d'Andromede ; 0° l'autre par celle du milieu de la cein-

ture , & par celle du coude austral d'Andromede, La queue luy 

sembloit longue de 20 degrez.
 y

 & ne s'étendait pas plus loin que l& 
pied ausral d'Andromede. 

iïTehse. Le mesme jour zo
e
. le P,Mourgues vit la Comete pendant un 

peu de temps elle luy paroi/Jòit plus boreale
 3

. £7* plus Occidentale-

que la premiere Etoille de la bouche du Poi/fin boréal, a 2 degrez, 

environ de dis ance, c'est-à-dire, à 19 degr.30 min.-d'Aries, & 

24 degr. 10m.de latitude boreale, les brouillards qui survinrent ne 

luy permirent pas de faire l'observation avec beaucoup d'éxaclitude: 

A Avignon. Le 2i
z
. à 6.heures & demie du soir, M\ Galles observa la teste 

de la Comete dans l'interfè stian de deux lignes droites , dont une 

fasferoit par l'extrémité de l'aîle de Pegase, ejr par la claire de la 

ceinture d'Andromede, & l'autre par la teste d'Andromede, par 

la claire de son épaule, & par la plus australe des trois Orientales' 

du Triangle. Iltrouva la queue longue de // degrez. 
Le

 rnefme jour2f. on vit a Nantes la Comete dans la ceinture 

d'Andromede, à 12 degrés d'Ascenston droite, & à 30 degr. 4s 

min. de déclinaison boreale. On jugea la queue longue de /4 degr. 

J'ay rapporté icy plusieurs Observations faites par divers 

Astronomes en différentes manières, dont il ne faut pas se servir 
indifféremment, &: sans choix. 

Les plus exactes font celles qui ont esté faites lors que h 

Comete estoit proche de quelque étoile fixe placée dans les 

Catalogues, dont la distance, & position à l'égard de la Comete 

a esté observée par le moyen de la Lunette , &z de quelque Mi-

cometreplacé danssoA-foyer; comme sont quelques-ynes fajtes-
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parMc. Picard.Ou pair la différence du tempsentfe lepasi. 

sage de la Comete , &: de l'Etoile, & par la différence de 

la déclinaison ; comme celles que j'ay faites pour la recherche 

de la Parallaxe. 

Le second degré d'exactitude convient aux observations des 

distances prises dés Etoiles éloignées par le Sextant, ou par 

d'autres instrumens, ce qui se fait ordinairement par deux 

Observateurs, dont l'un est placé à une Pinnule, ou Lunette, 

l'autre à l'autre;- ce qui ne donne pas la mesme évidence que 

celles qui font faites par un íeul Observateur ; à moins qu'étant 

repetées plusieurs fois de fuite elles ne se trouvent toujours 

conformes. 

Celles de cette Comete faites par cette maniere ont eu une 

difficulté particulière à cause de l'objet confus&; mal ter-

miné difficile à voir par les Pinnules, &- par les Lunettes 

qu'on éclaire afin de distinguer les filets qu'on met dans leur 

foyer au lieu de Pinnules. Néanmoins celles que nous avons 

faites icy par cette maniere s'accordent assez bien à celles que 

M: . Fíamsted a faites en Angleterre. 

Le f. degré d'évidence convient aux Observations des li-

gnes droites qui passent par la Comete , & par deux Etoiles 

fixes, comme quelques-unes des nostres, Ô£ les dernieres de 

Mr. Gallet. Elles peuvent estre d'autant plus exactes, que 

les- Etoiles auquelleson la compare en font proches ; car quand 

elles font fort éloignées, on est exposé à plus d'erreur. Néan-

moins il ne faut pas les negliger, &c particulièrement quand on 

n'a point de bons instrumens pour observer. 

Le 4|, degré d'évidence convient aux Observations faites 

au jugement de l'œil, comparant la Comete aux Etoilles fixes 

qui l'environnent, & rapportant au plus juste qu'il est possible 
la situation qu'on y trouve dans le globe, ou dans les Cartes 

des figures Célestes. L'exactitude de ces Observations dé-

pend de la justesse de l'œil, & de la grandeur, & bonté des^ 

globes, & des Cartes dont on se sert. 
II ny a point d'Observations qui soient exposées à plus d'er-

reur, ny qui demandent de meilleurs instrumens, & de plus 

grandes circonspections que celles des Azimuths, & parti-

culièrement lors que l'objet est fort élevé fur 1'horifon. On ne 



peut pas s'y fíer
3
à moins d'avoir le temps de Tobfervatíon extrê-

mement exact:, soit par une horloge bien réglée , soit par 

les hauteurs des Etoiles fixes prises en mesme temps , ou a 
une différence de temps connue exactement, comme je sup-
pose que Mr. Gallet aura fait dans ses premières Observations, 

d'autant que la différence d'une minute d'heure en peut don* 

ner une de quinze dans le lieu de la Comete , outre Terreur 

qui peut venir de la Méridienne
 f
 & de la pofition du vertical 

qui est fort difficile. J'ay cru d'en devoir avertir, afin qu'on 

ne se serve pas de cette maniere d'observer, que quand ilnyen 

a.pas d'autres; comme s'il arrive qu'une Comete ne se voie 

que dans le Crépuscule, lors qu'on ne voit point d'Etoilles à 
qui la comparer. 

L'on psrdroit donc son temps, Sc on se jetteroit dans Ter-

reur si onvouloit comparer ensemble les Observations faites 

en mesme temps en divers lieux , par des manières si différen-

tes , pour en tirer la distance de la Comete à la Terre. L'on ne 

doit employer à une recherche si delicate que les Observations 

faites expreflement à ce dessein avec toutes les circonspections, 

Sc toujours en comparant la Comete aux Etoilles fixes, à Té-

gard desquelles fa situation ne varie pas sensiblement en peu 

de temps, au lieu qu'elle varie en un instant ] trop sensible-
ment àl'égard du Méridien,& de THorison. 

C'est pourquoy quand j'ay pris quelquefois alternativement 

les hauteurs de la Comete , & de quelque Etoille fixe quitom-

boit à peu prés dans son vertical, j'ay toujours observé exacte-

ment la diflerence du temps entre les deux hauteurs pour les 

reduire au mesme temps par le moyen de la partie proportio-

nelle de leur variation entre Tune & Tau tre, & avoir par cette 

maniere la distance de la Comete à TEtoille éloignée fans 

Taide d'un autre Observateur. 

On pourroit donc en pareille occasion prendre de la mesme 
maniere alternativement par diverses fois desAzimuths de la 

Comete, èc de quelque Etoille fixe aussi bien que les hauteurs, 

&: par là on déterminerait son lieu avec une exactitude plus 

grande, 

Apres 
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Aprés l'impf eílìon des pages précédentes > j'ay receu de Ma-

drid par les Lettres de Monseigneur le Nonce, les observa-

tions que le R. Pere Petrei a faites dans la mesme ville, qui 

méritent d'estre inférées icy de la maniere qu'elles font rappor-

tées par l'Auteur mesme. 

OBSERVATIONS S V R LA COMETE gVE L'ON 

commença à voir sur l'horifon de Madrid un peu aprés les 

5. heures du soir le 20. de Décembre 1680. 

Les premiers jours que l'on apperceùt icy cette Comete , on n'en 

fût découvrir la te fie à causé de la lueur du crépuscule , du voi-

sinage de la Lune
 y

 & des vapeurs qui couvrotent l'horison du co-

té de l'Occident d'hyver, ou ce Phénomène paroifsoit. 

Le zf. de Décembre on mesura ce que l'on pût distinguer de 

sa queue, qui panchant de lOccident vers le Septentrion, pajsoit 

par la luisante de r Aigle , & s'alloit perdre dans la voye de 

lait proche la claire de l'atte inférieure du Cigne. On trouva que 

cette queue estoit de plus de 43% degrés de longueur , & avoit 

de largeur un peu moins de deux degrez à i'endroit où elle pa-

roi'/soit plus grosse : Car dans les comme n cerne n s on remarqua avec 

beaucoup de distinction qu'au lieu de s'élargir à mefitre qu'elle 

s'éloignait de, la teste „ comme fai soient celles de 1664 , & U 

plufpart des autres qui ont este observées
 s

. elle estait comme ren-

flée au milieu, ô■ diminuoit insensiblement de la jusqu'aux extré-

mités y. ou elle avoit encore de largeur quelques cinquante minutes.. 

On peut dire que cet e set vient de ce que le bout de cette queue-

le plus éloigné de la te fie, fi trouvant bien plus loin de la Ter-

re que le reste du Phénomène, il devoit nécessairement paroistre: 

plus étroit, quoy qu'en effet il eut plus d
3
étendue de beaucoup. 

La luisante de l'Aigle paroissoit avec beaucoup de clarté com-

me plongée du cosié meridional dans ce Phénomène , & fon a 

^marqué dans la fuite que d'autres Estoilles quoyque bien moin-

dres que celle-cy ont paru à travers- Ceux qui soufliennent que 

la queue des Comètes est une flamme , auront de la peine à ren-

dre raisin de cet effet avec autant de facilité, que ceux qui croyent 

que ce n est qu'une reflexion des rayons du Soleil, qui pénètrent 

le corps, ou l'Atmosphère de la Comete.. 

Le mesme jour aprés le coucher de la Lune on remarqna une raye 

noirâtre qui su'rcoit la longueur de la queue de la Comete , & 
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en divisait ta largeur en deux parties égales , ce que les obser-
vateurs de la Comete de 1 6 i 8. remarquèrent aujji le 30e. de No-

vembre dans ce Pbenomene-la. il ejl facile de démontrer à ceux 

qui avouent que le corps de la Comete n'efl pas égal au Soleil, 

que cette raye parois]ant d'une mesme grojfeur par tout , n'esoit 
pas l'ombre de la Comete, comme quelques-uns t ont cru. L'onpour-

roit dire peut-eïtre avec plus de vray-semblance que les rayons du 

Soleil n'ayant pu s'unir en cet endroit-la comme a l'entour ne 
pouvoient y produire le mesme effet, & qu'ains l'on n'a pas lieu 
de s'étonner de ce petit cylindre de ténèbres. 

Entre les autres observations que l'on fit les jours suivants 
en voicy trois

 3
 qui estants affez, éloignées les une's des autres,ont pu 

servir d déterminer l'are du cercle que la Comete asuivy, l'incli » 

naison de ce .cercle a l'Ecliptique, & aux autres principaux cerr: 

des de la sphere ; l'endroit ou il coupe r Equateur, la-vitesse de ce 
Phénomène, le temps auquel il ejl parvenu au Périgée, é" d'au-? 

tres curiositela semblables. 

Le Z9
e

. de Décembre 1680. à 6. heures & demie du soir la Co-

mete se trouva .éloignée de la luisante de l'aigle 

de io. deg. 15:. min. o.sc
t
. 

De la luisante de la Lyre 44. 8. 

La distance de ces deux Efloilles efl 3 4 14 

On tire de la que t'Ajcenfion droite de la 

Comete estoit 2.9 y 9 19 

La déclinaison australe z $ 52, 

La Longitude Capricorne z6 43 11 

La latitude Boreale 16 7 37 

Le s. de Ianvkr 1681. à la mesme heure qu'en la précédent 

te observation la Comete estoit éloignée de la bouche de Pegase 
4e 4 degr. 45 min. 

If de la luisante de la Lyre 45 4j 

La distance de ces deux Estoill.es fi trou-

ve de 49 

D'ou l'on determina l'Afienfion droite de la 

Comete 32.0 4 z sèc
? 

La déclinaison boreale iz 41 44 

La longitude Aquari us z6 y 7 4^ 

La latitude boreale
 í

 z6 jo 3 j 
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Le S-, lanvier a 7. heures du fuir la Comete fut trouvée 

dans une ligne droite de Scheat à la bouche du Pegafe distante de 

cette derniere Eftoille de 15- deg. z min. o sec. 
Et de la premiere il o 

De sorte que le di Fiance de l'une à 

l'autre est de z6 z 

On conclud de la que ce Phénomène 

avoit d'Ascension droite 335 10 y£ 

Déclinaison boreale 19 3 ry 

De longitude Pisce s iz 49 5 

De latitude boreale z% o 17 

Par ces observations leP.Petrei trouve quele point, où Ic 

chemin de la Comete estant continué coupe l'Ecliptique est 

à 16. degrez 6. min. du Sagittaire , 6c que l'angle que font 

ces deux cercles est de 28 degrez 32 min, 

Et dans l'hypothefe du mouvement de la Comete par une 

ligne droite trajectoire il trouve qu elle dût arriver 3 son Pé-

rigée le 6e. de Janvier. 

Mais comme le mouvement apparent de la Comete ne se 

fait pas exactement par un grand cercle de la sphere, Sequela 

ligne trajectoire n'est pas droite, mais sensiblement courbe, 

comme je montre dans la Théorie , diverses combinaisons 

d'observations ne peuvent pas s'accorder dans la détermina-

tion duPerigée,lors qu'on le cherche par l'hypothefe rectiligne. 

Mons- Gallet par les observations du 28. & du 30., d& 

Décembre, & du premier Janvier a trouvé 

L'Angle du chemin de la Comete avec l'Ecliptique 

de 2,8 deg.. 4 z min. 

L'Angle avec l'Equinoctial 31 y 8 

L'Interfectionavec rEclipt.ique Sagittaire 18 24 

L'intersection de la Comete avec l'Equinoctial 299 yi 

Le temps que la Comete arriva à son Périgée ; le 17-. de 

Décembre vers le Midy. 

Le mouvement journalier dans fa plus grande vitesse 4 degr. 

10 min. 

Lc R. P. Anthelmea trouvé sangle du cercle de la Comete 

avec l'Equinoctial de 30 deg. 30min,, 

Son intersection a . 598 o 
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Le temps qu'elle arriva à son Périgée ; le premier de Janvier 

à 6 heures du soir. 

Le mouvement journalier dans fa plus grande vitesse de 4 deg. 

ijm. 
Monsieur Montanari Professeur d'Astronomie dans l'Univer-

sitédePadouë, dans les Ephemerides qu'il a calculées furies 

observations qu'il a faites partie dans la mesme ville, partie à 

Venise dans l'Obfervatoire Corraro, met l'intersection du che-

min de la Comete avec l'Ecliptique le 23. de Décembre à 2.2, 

deg.34 min. du Sagittaire avec une inclinaison de 29. degr. $t 

minutes, &le 8 - de Janvier à 18 degr. 18 min.dumefme signe 

avec un inclinaison boreale de 28 degr. 17 min. donnant au 

nœud un mouvement journalier contre la suite des signes de 16 

minutes &c diminuant Finclinaifon trois minutes par jour. 

II trouve que la Comete arriva à son Périgée le 4\ de Jan-

vier, & faifoit alors son mouvement journalier de 4 degrez 34 m. 

Les Elemens que j'avois tiré de mes seules observations n'é-

toient gueres diíferens de ces derniers, mais aprés avoir vu l'ob-

fervation de M.Flamsted du iz>\ deDecembre qui est la premie-

re qui ait déterminé le lieu apparent de la Comete pour la re-

présenter plus exactement,j'ay retiré l'intersection avec l'Eclipti-

que aurf. degré du Sagittaires le Périgée auy.de Janvier. 

Pour ce qui est de la plus grande latitude \ nous l'avons trou-

vé de 2.8 degrez & un tiers parles observations du 7 & du 8v 

Janvier ; Elle n'a pas diminué ensuite autant qu'elle auroit 

dû faire, si cette inclinaison avoit esté parmanente ; mais elle 

est restée plus grande, comme si la déclinaison du chemin de la 

Comete à l'Ecliptique avoit augmenté depuis. 

SVITE DES OBSERVATIONS DV MOIS DE 

lanvier. 

LE 2,3-- de Janvier à 6 heures du soir la Comete parut dans 

une ligne droite tirée par la teste, & par lepaule boreale d'An-

dromede , &c dans une autre tirée par la claire de la ceinture 

d'Andromede, & par la claire du nœud des poissons* La queue 

estoitparall. le à une ligne tirée par la claire de la ceinture 

&c par la claire duied d'Andromede, & s'estendoit vers le cou-
de de Persée.. Estant 



Estant observée par la Lunette à 7. heures & une minute la 

différence d'Ascension droite à la plus Orientale dans la teste 

du poisson boréal estoit de 2 degrez iz minutes & demy. La 

différence.d' Ascension droite entre cette Estoilíe & la plus pro-

che à l'Occident estoit de 27 minutes, &: entre celle-cy & la 

y. de 47. & un quart, ce que jeverifiay deux fois, quoyque 

ces différences ne s'accordent pas à celles qu'on tire des Tables. 

Le 24'. de Janvier le Ciel s'estant découvert à 9. heures M . 

Mariotte vit la Comete dans une ligne droite tirée par les deux 

plus claires dans la ceinture d'Andromede , autant éloignée de 

îa plus claire que ces deux Estoillcs font éloignées cntr'elles. 

A 10 heures 24 minutes M . Picard la vit en ligne droite avec 

et &: ^ du poislon Septentrional, & dans une autre tirée pal-

la claire de la ceinture d'Andromede, & par la claire d'Aries. 

OBSERVATIONS DESMOJS DE FEVRIER, ET DE MARS. 

LE Z', de Février le Ciel s'estant éclaircy aprés 8. jours de 

mauvais temps, on ne voyoit plus la Comete à cause de la 

Lune, qui estant dans son plein effaçoit auíîi les plus petites 

Estoilles, proche desquelles la Comete se devoit trouver. 

Mais comme je sçavois lendroit où il la falloit chercher, 

j'y drcssayla lunette, ôc je la trouvay proche de sangle Orien-

tal du Triangle-

Les Tables Astronomiques ne mettent à cet angle que deux 

Estoiles, une de la 4". l'autre de la y . grandeur, qui est un peu 

plus Septentrionale que la precedente ; Mais il y en a une troi-

sième de la y . grandeur plus Occidentale de 20 minutes, & 

plus Méridionale de 34. que celle de la 4e. grandeur. Son As-

cension droite est de 29 degrez 17 minutes, fa déclinaison bor. 

de 31 deg. 51 minutes. La Comete estoit alors plus Orientale de 

yo minutes que cette Estoile, & plus Meridionale de 16. minu-

tes. 

Son Ascension droite estoit donc de 28 deg.z7min. 

Sa déclinaison boreale de 31 3y. 

Elle estoit 20 minutes plus Septentrionale que l'Estoile dans 

îe talon Meridional de Persée vers laquelle elle alloit , de 

forte que la ligne de son mouvement propre estoit comprise 

entre le parallele de la plus Meridionale de sangle Oriental 

du Triangle, & celuy du talon Meridional de Persée dont 

l'un est éloigné de l'autre de 35 min. Y 



Depuis ce temps-là jusqu'à la fin de son apparition, jeFay 

toujours trouvé entre ces deux parallèles, fans qu'elle ait fait 

une variation de déclinaison plus grande de dix minutes pen-

dant qu'elle a fait 27 degrez d'Ascension droite dans l'in-
xcryalle d'un mois & demy. 

La variation de la déclinaison n'estoit donc pas sensible, pen-

dant l'espace de plusieurs jours ; c'est pourquoy je me con-

tentois d'observer la disterence de l'Ascension droite à une 

de ces deux Estoiles. 

Et afin de n'estre point obligé à comparer toujours immé-

diatement la Comete à une de ces deux Estoiles, lors qu'elle 

estoit fort éloignée de l'une ou de l'autre; j'obseruay les peti-

tes Estoiles qui se trouvent par la Lunette en grand nombre 

entre ces deux parallèles, les reduisant à certaines figures de 

Triangles, de Rhombes, de Trapèzes, &: de Croix pour les re-

connoistre, prenant leur diftérence d'Ascension droite à une de 

ces deux Estoilesdorsque le Ciel estoit serein & tranquille , pour 

pouvoir trouver plus promptement l'ascension droite de la Cor 

jpiete,la comparant à une de celles,qui luy estoient plus proches, 

lors que je n'avois pas le temps de la comparer avec les plus éloi-

gnées. 

Voicy l'abregé des Observations des mois de Février & de 

Mars, 

loitrs heures min. A fr enJìon droite Déclinaison 

Jevrier z 6 40 28 deg. 27 min- 31 deg. 3y min* 

3 6 20 2.9 3° T 31 36 

4 7 9 3 0 30 31 37 
S 8 17 3 1 30 31 3§ 
? 6 34 54 31 41 
m 9 16 3 5 44 31 4z 

n 0 37 24 31 44 
J3 10 7 38 5 31 45 
16 ■7 40 5 31 45 
17 li 57 40 48 3r 45 
19 7 J8 41 55 3r 45 

7 0 43 9 3r 45 
Mars 9 7 .30 5 1 19 31 4 S 

10 9 45 5 1 43 31 45 
18 % 5 5 H i1 44 
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Le 13. de Février j'observay la Comete depuis 6 heures 20J 

minutes du soir jusqu'à 12, heures iy minutes , pendant le-

quel espace de temps, si elle eut esté à la plus grande distan-

ce de IaLune, la parallaxe luy auroit fait raire scion mon cal-

cul une variation apparente de déclinaison de 2,2, minutes. 

Cependant elle n'en fit point, comme j'observay avec une 

entière évidence par le moyen de 4 petites Estoiles, qui for-

moicnt un Rhombe, dont les deux plus éloignées entre el-

les font dans une ligne un peu inclinée à l'Equinoctial , &les 

autres deux approchent une perpendiculaire ; La Comete cou-

pa ce Rhombe proche de l'Estoile qui est à sangle Meridio-

nal, la laistant du costé du Septentrion , au lieu qu'elle au-

dû la laisser du costé du Midy, íì elle avoit eu 4 ou j- minutes 

de Parallaxe. 

Depuis ce temps-là nous ne pûmes voir la Comete à TOb-

servatoire que par la Lunette ,- mais le R. P. de Fontaney la 

vit encore distinctement à la veuë simple avec une queue as-

fez longue le 17. de Février
t
 &: determina sou lieu à l'égard 

de quelques petites Estoiles informes. 

Le R. P. Eíchinard par ses Lettres du 18. de Février m'asseu-

re qu'on la voyait encore à Rome le 17. avec une queue lon-

gue de 12 degr. éloignée d'environ 7 deg. du Triangle. II ajou-

te qu'on a observé à Rome qu'elle passa la teste d'Andro-

mede , qu'elle rasa la teste du poisson boréal, qu'elle traversa 

le Triangle sortant par la pointe qui regarde le Taureau , 

comme nous avons observé à Paris. 

Le Pilote de Monsieur le Maréchal d'Estrés la vit aux An-

tilles depuis le 24, de Décembre jusqu'au 8. de Février- Il a 

fait quelques observations qui s'accordent assez bien avec les 

nostres. 
Le 16. de Janvier à 7 heures du soir il la trouva 

a 11 deg. 30 min. d'Aries 

Le 17 à 6. h. & demie à 14 10 d'Aries 

Le 18 à6 h.&: demieà i£ 38 d'Aries 

Le 19 à 9 h. & demi e à iS 8 d'Aries 

Le %% à 7 h. à 2.3 3/3 d'Aries 

Le 8, de Février à 9 h.-^-à 16 40 du Taureau 

II eut de la peine à la voir depuis à cause des.brouillards. 



ss 
Je ne sçay si les Astronomes qui Font pû voir plus long-

temps àia veuë simple l'auronc vù plus long temps que 

nous par la Lunette, j'attens les observations qui en au-

ront esté faites à Rome-par Messieurs Cellio, &c Ponthio, 

& celles que Monsieur Montanari en aura faites à Venise, 

& Monsieur Hevelius à Dantzic pour les conférer avec les 

miennes, & avec la Théorie dont j'ay donné l'abregé , & la 

figure, me reservant à l'expliquer plus au long dans un Trai-

té que je donneray à part, pour ne pas différer plus long-

temps à donner au public les observations que j'ay faites , &c 

celles qui m'ont esté communiquées jusqu'à présent. 

OBSERVATIONS DE LA COME TE DV MOIS DE-

Novembre i 6 8 o. 

JE n'ay pas mis au rang des Observations de cette Come-

te celles qui furent faites le mois de Novembre, parce que je 

suppose par les raisons que j'ay déja expliquées, que celle 

de Novembre, fut differente de la nostre. 

■/ / •/ ■ htâadóú. O
n
 commença de la voir à Florence la nuit aprés le 20.de 

fai^Lf^pr Novembre selon la relation de Mr. Barzini, à 8. heures fous les 

MtjiunurujwJtHt&Jf^'
 e

ft
01

ies du pied gauche du Lion à iéy degrez d Ascension 
c
^

u
^' droite dans le signe de la Vierge. Elle futjugée égale aux 

/ii'y/i ^Í^UIUU^- Estoiles de la seconde grandeur. 

J c^nL^^^ On la vit en Angleterre dans un village proche de Lon-

dre le 23*. de Novembre, dans le mesme signe ; comme j'ay 

appris par les Lettres de Monsieur Flamsted, à qui le Ciel, 

toujours couvert de nuages ne permit pas de la voir avant 

son immersion dans les rayons du Soleil. 

Elle fut observée à Rome par Messieurs Ponthio, & Cellio 

le 27. de Novembre à 8 degrez & demy de Libra à 30 min. de 

latitude australe comme j'ay appris du P. Efchinard, &: 

aprés plus amplement par une Lettre de Monsieur Cellio, 

qui en a fait une relation distincte. Elle fut jugée égale aux 

Estoiles de la 3. grandeur felòn la Lettré du P. Efchinard, 

& à celles de la premiere selon celle de Monsieur Cellio, & fa 

queue longue de 14 à 15 degrez. 

Le 28. de Novembre les mesmes Observateurs la trouvèrent 

à 13 degrez &demy de Libra, avec environ un degré de la-

titude australe,. 

le 
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Le mestile jour elle fut observée à la Flèche vers les 5 h; 

du matin par le R. P. Ango au milieu de deux petites Etoi-

les , dont Tune est la moyenne des trois qui font le long de la 

main australe de la Vierge, l'autre est à l'extremité de l'aile, &: 

par cette détermination elle tombe au xy, degré de Libra à 

jo min. de latitude meridionale , quoyque dans íès Thèses il 

la mette le mesme jour a u. degré de Libra. 

Le 30. M.. Montanari a Padouë, à 12. heures aprês le coucher 

du Soleil, la trouva vers le zj. degré de Libra, à un degré 

&: demy de latitude australe. II jugea fa teste plus grande que 

les Estoiles de la premiere grandeurs fa queuë de deux degrez 

de longueur. 
Le premier de Décembre à y. heures du matin à la Flèche íe 

P. Ango la trouva à- z7'degr, 45 min. de Libra. Mr Montanari: à 

Venise dans l'Observatoire Corraro à 2,7 degr. JI min. Mr. 

Cellio à Rome à rS degrez de Libra avec un peu* plus d'un 

degré de latitude australe. 

Le 2-. de Décembre à Venise, Monsieur Montanari la trou-

va à 2, degr. 33 min. du Scorpion. 
Le 4. II la trouva à 1 z degr. 52, min. A Rome Monsieur 

Cellio à 11 degr. 40 min. du mesme signe-

Le à Venise , à. 17 degr. 4^min. du Scorpion. A Rome, à 

degr. 47 min. du meímesigne, avec la.mesme latitude que 

le. jour précédent. 
Le 6 à. Rome elle fut observée à 19 degr. 4^ min. du Scor-

pion avec la latitude du jour précédent. 

Le 7. à Rome à i3 degr. 35- min; du mesme signe. 

II ne faut pas s'étonner s'il y a eu quelquefois une grande dif-

férence entre les observations de cette Comete faites en mesme 

temps par divers Astronomes; parce que les observations faites 

dans le crépuscule , où l'on a de la peine à distinguer les Estoiles, 

font toujours difficiles. LesQbservateurs font d'accord que cet-

teComete avoit de la latitude australe, qui augmentoit du com-

mencement. M; Cellio doute si vers la fin elle nediminuoit 

pas. Monsieur Montanari est persuadé qu'elle augmentoit :- & 
le P . Ango semble le supposer, jugeant qu'eljk 'jevoitfe perdre 

versla Couronne australe», 

Z 
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ABREGE'DE LA THEORIE DE LA PREMIERE CO M ET E. 

J
E
 represente a iy. minutes prés toutes les observations de la 

premiereComete faites a Rome par M c iïì c u r s C e 11 i o, & P o n t h i o, 

par une Theoric,dans laqucilc je suppose quelle fait une minute 

par jour sur la circonférence d'un cercle descrit dans une sphè-
re qui comprend la Terre,dont l'Apogée en est éloigné ^b'fois 

plus que le Périgée, où je trouve que la Comete arriva le ma-

tin du Z9. de Novembre, 

La correspondance íì juste de ces Observations avec une 

Théorie si simple me fait juger qu'elles font fort régulières. 

Les Elemens que j'ay donnez de l'une
 s

 &: de l'autre Théorie 

suffisent pour donner de l'exercice aux Astronomes, qui pren-

dront du plaisir a les comparer a leurs Observations ; jusqu'à ce 

que j'en donne une explication plus ample. 

fOMPARAISON DE LA THEORIE DE LA COMETE DV 

mois de Novembre 1680 à la nostre. 

24 minutes. 

1 a â.i ~ 

LA premiere La seconde 
Mouvement journalier dans son 
cercle p minute 

Proport ion de la moindre a la 

plus grande distance a la Terre 1 a 158 

Passage de la Cometcpar le 

Périgée. Le 2.9 de No- Le 3. de Jan» 

yembreióSo. | $%prjè$ii 

Par la différence de ces Théories, il est facile a voir combieij 

■est differente la vitesse apparente de ces deux Comètes 

,& combien elles doivent estre éloignées l'une de l'autre, 

EL comme la conformité de la Théorie de celle de l'an 

x j 7 7
 S

 &C de la nostre donne occasion de juger qu'el-

le peut eílre la mesme,- ainsi la diversité des Théories de la Co-

mete du mois de Novembre, & de celle que nous ayons obfer^ 

yéefait jus;er que ce font deux déférentes. Voilà la méthode de 

distinguer diverses Comètes , & de reconnoistre les mesmes-, 
çVjínrd:™^fuivanc laquelle on peut espérer l'accompliíTement de cette 

m-1*'''" predictipn.de Seneque. ILritqui demonjlret alt quando in quikus 

'Cometa parpbftf errent, cm tant fediteti à relijuis, quot, qualefquf 

Jìnt, 
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